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L’info, rien que l’info

CAPACITÉS D’INTERVENTION, SÉCURITÉ ROUTIÈRE, SÉCURISATION
DES FRONTIÈRES, LUTTE ANTITERRORISTE ET CRIMINALITÉ 

DES PEINES DE 20 ET 15 ANS
CONTRE SES COLLABORATEURS

LA PERPÉTUITÉ REQUISE
CONTRE ABDELMOUMÈNE
KHALIFA 

LES 5 COMMANDEMENTS 
DE BOUSTEILA 

NOURIA BENGHEBRIT À PROPOS DE L’ERREUR SUR LE SUJET DE LITTÉRATURE  

“IL N’Y A PAS 
LIEU D’ANGOISSER
LES CANDIDATS”

MARDI

RETROUVEZ 
NOTRE 

SUPPLÉMENT 
AUTO 

CHAQUE 
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L’ordre du jour de la
rencontre régionale de
la Gendarmerie
nationale a porté sur
l’évaluation des
capacités d’intervention
en matière de lutte
antiterroriste, la
sécurisation des
frontières, le
démantèlement des
réseaux de crime
organisé et
l’optimisation des
conditions de sécurité
routière. D’autres points
ont été évoqués comme
la décortication des
résultats réalisés en
matière de lutte contre
la criminalité - sous
toutes ses formes -.
Il a également été
question de la mise à
jour de la carte de la
lutte contre la
criminalité à travers
l’ensemble du territoire
national...
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“Il y a une absence de volonté politique réelle chez le régime
pour mener des réformes sur le plan politique, économique et

sociale. L’Algérie a besoin de réformes profondes dans
l’ensemble des secteurs pour sortir de sa situation délétère.

Le FFS appelle à un consensus national et nous souhaitons être
entendus, aujourd’hui plus qu’un tout autre moment et avant

qu’il ne soit trop tard.”

Mohamed Nebbou,

Mise en service de l’évitement de la ville d’Azazga Tizi-Ouzou 

Sur trois kilomètres, la promenade des Sablettes,
en cours d'aménagement avec ses plages et piscines
en plein air sur le littoral de la commune de Hussein-
Dey, est devenue la nouvelle destination des
Algérois, à la recherche d'espaces de loisirs.
Sous la pression d'une population impatiente de
fouler cette promenade loin du bruit du centre-ville,
la wilaya a décidé d'ouvrir une partie du projet aux
visiteurs durant les week-end avant de l'inaugurer
officiellement à l'ouverture de la saison estivale en
juin 2014. Des milliers de personnes, avec une
présence remarquée de familles d'Alger, de Blida, de
Bouira et de Boumerdès, s'y rendent en fin de
semaine pour profiter notamment de la plage le
Piquet-Blanc, créée dans la foulée des travaux
d'aménagement du site. Le littoral d'Hussein-Dey a
du subir quelques dégradations à cause de cette
ruée inattendue. Les nombreux espaces gazonnés de
la promenade ont été utilisés par les visiteurs
comme aires de jeux et de repos au point de faire
disparaître le gazon qui y a été planté avec grand
soin, laissant la place à des nuages de poussière à
chaque brise marine. La wilaya d'Alger a élargi, la
semaine dernière, les espaces accessibles à la popu-

lation aux Sablettes, en procédant à l'ouverture de la
rive droite de l'embouchure de oued El-Harrach avec
ses différents équipements, notamment les trois
piscines en plein air, payantes. Mais, il faut
partir de la rive droite pour rejoindre la rive gauche,
en traversant oued El-Harrach, qui continue d'indis-
poser les passants à cause de la vue des déchets
charriés par ses eaux polluées et des puanteurs qui
infestent les lieux. 

Le projet routier d’évitement de la ville de Azazga (35
km à l’est de Tizi-Ouzou) par le Nord, a été mis en
service samedi dernier. Cet évitement, en double
voie express qui démarre de la localité de Fréha et
débouche à 300 mètres sur l’hôpital Meghenem
Lounès d’Azazga sur une distance de 8,5 km, perme-
ttra aux quelques 30.000 véhicules qui la traversent
quotidiennement, de ne plus transiter par Azazga et
de réduire, par conséquent, les embouteillages qui
étouffent la ville. "Des automobilistes qui mettaient
1h30, voire deux heures pour traverser la ville
d’Azazga, cet évitement leur permettra de réduire de
manière considérable ce temps en le ramenant à
quelques minutes, et de mettre fin aux nuisances et
désagréments induits par ce dense trafic routier que
subissent les habitants et commerçants de la ville",
a relevé le wali, Abdelkader Bouazghi, lors de la mise
en service de l'évitement. Lancé en réalisation en
avril 2010, ce projet, qui a coûté 9 milliards DA et
dont une partie (5 km sur les 8,5 km en réalisation) a

été mise en service l’année dernière, avait enregistré
beaucoup de retard au début des travaux, en raison
d’oppositions de la part de riverains et de proprié-
taires terriens, ainsi qu’à cause de glissements de
terrain, a rappelé le wali.

Parmi les 26.319 candidats qui s’apprêtent à affron-
ter, dimanche à Constantine, le baccalauréat, l'an-
goisse au ventre, il y en a une qui a un défi supplé-
mentaire à relever : celui de décrocher ce diplôme
même en étant "rattrapée" par sa fille. 
Farida Kihal, candidate libre âgée de 48 ans, armée
d’un courage et d’une volonté admirables, a décidé
de passer le baccalauréat pour la troisième fois
après une "rupture" de 15 ans. "Lorsque j’ai échoué
en 1986 après avoir affronté, pour la première fois, le
bac dans la filière Lettres, je décidai d’abord de ne
pas me représenter une nouvelle fois et préférai me
marier." Vivant seule depuis aujourd’hui 17 ans,
après un divorce  Farida a assumé la lourde respon-
sabilité d’éduquer ses deux enfants, Lyna (18 ans),
celle-là qui l’a "rattrapée" à l’examen du bac, et
Charaf (20 ans). Après un parcours émaillé de nom-

breuses épreuves, Farida, archiviste dans un
établissement public, a fini par se rendre compte,
comme elle le confie, que dans la vie, "on n'a rien à
portée de main", et qu’il ne faut "jamais arrêter de se
battre".
Farida, qui confie avoir tiré beaucoup de leçons de
ses expériences passées, souligne que l’insistance
de sa fille a réveillé en elle ce vieux rêve: obtenir une
licence en sciences de l’information et de la commu-
nication. Dimanche dernier comme les 8.356 candi-
dats libres dans la wilaya de Constantine, Farida,
était bien au centre d’examen Abdelhamid-Benbadis
à la cité Émir-Abdelkader. Cette maman-courage
aura la chance exceptionnelle de passer l’examen en
même temps que sa fille en rêvant de pouvoir
célébrer un double succès vers le 10 juillet prochain,
date à laquelle seront connus les résultats.

Elle ne baisse pas les bras et passe son Bac à... 48 ans

Promenade des Sablettes, nouvelle destination des Algérois
Une factrice retrouve une

lettre avec des timbres
à l'effigie de Pétain

Distribuer le courrier réserve parfois
quelques surprises. Dans le Loiret, une
factrice a eu la surprise de retrouver
dans sa besace une bien étrange lettre.
L'enveloppe était destinée à un
Orléanais. Elle avait été affranchie
quelques jours plus tôt à Crozon, une
petite bourgade du Finistère. Jusque-là
rien d'anormal. Mais ce sont les timbres
qui ont surpris l'employée des postes.
Plutôt que d'opter pour des plus con-
ventionnels à l'effigie de Marianne ou à
celle de l'écrivain Charles Péguy - la
Poste en propose un à 1,55 euro -, l'ex-
péditeur a préféré ressortir de ses
tiroirs des timbres... affichant le profil
du maréchal Pétain.
Problème, comme le rappelle France
Bleu Orléans, les timbres à l'effigie du
chef de l'État français sont interdits
depuis la condamnation de Pétain et la
mesure d'indignité nationale pronon-
cée contre lui. L'expéditeur de la lettre,
cinq fois coupable pour avoir collé cinq
timbres, s'expose à des poursuites judi-
ciaires. Mais la Poste ne semble pas
envisager de saisir les tribunaux. Le
courrier a été transmis au service
juridique à Libourne, là où échouent en
temps normal les courriers égarés. Son
destinataire ne le recevra donc jamais.
Cerise sur le gâteau, malgré ses cinq
timbres, la lettre n'était pas assez
affranchie.

Il utilise un
moyen surprenant pour

payer sa... voiture
Pour se payer une nouvelle voiture
flambant neuve, cet homme originaire
de Chine a fait ce qu'aucune autre per-
sonne avant lui n'avait imaginé faire.
140.000 dollars en petites coupures 
Pour acquérir son véhicule d'une valeur
de 140.000 dollars (soit plus de 120.000
euros), celui-ci a sorti de ses poches pas
moins de 135.000 dollars en pièces de
monnaie ainsi que 4.000 dollars en
billets de banque.
Pour acheminer l'argent jusque chez le
concessionnaire de Shenyang il a util-
isé un camion qu'il a fait remplir avec 
1. 320 rouleaux de pièces. Une fois
arrivé au magasin, 10 employés de
l'établissement ont été sollicités pour
décharger la monnaie du client ! 
Loin d'être un millionnaire excentrique,
ce Chinois explique que le mode de
paiement surréaliste utilisé pour
acheter sa nouvelle voiture a en réalité
une justification. Employé de longue
date dans une station essence, cet
homme a patiemment récolté les pièces
de monnaie données par les chauffeurs
de bus lorsque ceux-ci venait faire le
plein de leur véhicule. Durant des
années, Mr Gan a ainsi économisé
pièce après pièce l'argent nécessaire
afin de pouvoir ensuite le dépenser
chez le concessionnaire.



PAR INES AMROUDE 

Le procureur général du tribunal criminel
près la cour de Blida, Mohamed Zerg
Erras, a requis, dimanche soir, l’empris-
onnement à perpétuité contre l’ex-P.-

DG du groupe Khalifa, Rafik Abdelmoumène
Khalifa, ainsi que la réquisition de tous ses
biens, et des peines oscillant entre 20 et 5 ans
de prison à l’encontre des autres vingt
accusés. Abdelmoumène Khalifa est  pour-
suivi pour plusieurs chefs d’inculpation dont
association de malfaiteurs, abus de confi-
ance, corruption, escroquerie et vol, faux et
usage de faux de documents administratifs et
bancaires.
Pour les mêmes chefs d’inculpation, lors de
ce procès en cassation, l’ancien bras droit du
golden boy, Guellimi Djamel, le directeur de
la sécurité au sein du groupe Khalifa,
Chachoua Abdelhafid et son frère Chachoua
Badreddine, agent de sécurité sont passibles
de 20 ans de prison et de la réquisition de
leurs biens, selon le réquisitoire du procureur
général, qui a duré plus de cinq heures lors de
cette 29e journée du procès Khalifa.
Il  a également requis 15 ans de prison contre
l’ancien directeur d’agence de la Banque de
développement local (BDL) de Staoueli,
Mourad Idir Issir, le notaire Rahal Omar, le
conseiller sportif Ighil Ali Meziane, l’ancien
directeur d’agence Khalifa de Chéraga, Mir
Omar, l’ancien directeur d’agence de Blida,
Kechad Belaid ainsi que Amghar Mohand
Arezki, le directeur de la société Khalifa de
location de véhicules.
Pour les autres accusés,  M. Zerg Erras a
requis des peines d’emprisonnement de 10
ans  de prison  à l’instar de Chachoua
Ahmed, agent de sécurité, Abdelwahab Reda,
le garde du corps de M. Khalifa, le directeur
de la comptabilité, Toujene Mouloud, le

directeur de l’agence d’El-Harrach,  Zerrouk
Djamel.
Des peines moins lourdes oscillant entre 7
ans de prison et 18 mois accompagnées d’a-
mendes, ont été requises contre des accusés
ayant comparu pour trafic d’influence, cor-
ruption et bénéfice de privilèges entres
autres.
Il s’agit notamment de l’ancien directeur de
l’École de police d’Aïn Benian  et vice-prési-
dent de la Mutuelle des fonctionnaires de la
police, Adda Foudad, et du responsable de la
direction de la sécurité et la protection au
sein du groupe, pour qui le procureur a req-
uis 7 ans, de l’ex- P.-DG de Saidal Ali Aoun,
5 ans plus une amende de 5.000 DA, du com-
missaire aux comptes de la Banque Khalifa,
Mimi Lakhdar, 5 ans de prison et une amende
de 500.000 DA.

Il a requis la même peine contre le steward
sur Khalifa Airways, Larbi Salim, et 3 ans de
prison et 20.000 DA d’amende contre Linda
Benouis. Par ailleurs, le procureur général a
également requis des peines de prison de 2
ans et  18 mois contre  plusieurs autres
accusés dans cette affaire. Le tribunal de
Blida entendra lundi, au 30e jour du procès
les plaidoiries des avocats des accusés au
nombre de 71 (4 décédés), dont 21 sont
détenus.

Une opération planifiée 

Dans son réquisitoire, Mohamed Zerg Erras, a
estimé que l'escroquerie et la spoliation des
déposants de leur argent était une opération
"planifiée et organisée" par l'ex-président-
directeur général de ladite banque, Rafik
Abdelmoumène Khalifa, et ses proches collab-
orateurs jugés également dans cette affaire.
Lors de son réquisitoire dans le procès en cas-
sation de Khalifa Bank, le procureur général a
relevé que l'"affaire de l'escroquerie et le vol

des biens publics a été planifiée et organisée
par cette association de malfaiteurs depuis
déjà 1992, et la création de cette banque par
Abdelmoumène ne visait pas à fructifier un
investissement, mais plutôt voler et spolier les
clients".
Tout en indiquant que chacun des 71 accusés
"doit assumer sa responsabilité pénale" dans
cette affaire, M. Zerg Erras a précisé que "le
noyau de cette escroquerie est constitué de
Rafik Abdelmoumène Khalifa, de Guellimi
Djamel et Issir idir", qui étaient "embusqués"
pour commettre leur forfait à la faveur du
changement intervenu dans la loi sur la mon-
naie et le crédit autorisant l'ouverture du
secteur bancaire au privé.
Selon lui, les cadres dirigeants du groupe dont
les directeurs d'agences à l'instar de Mir Omar,
directeur de l'agence de Chéraga, et Kechad
Belaid, directeur d'agence de Blida, assument
également une grande part de responsabilité

dans ce qu'il a appelé des "opérations dia-
boliques".
Il a affirmé que la "complicité entre Khalifa et
ses proches collaborateurs est avérée", en
voulant pour preuve "les documents impor-
tants et confidentiels concernant le groupe
Khalifa, trouvés chez eux lors des différentes
perquisitions".
Le  procureur général a expliqué
qu'Abdelmoumène Khalifa "a avorté une
expérience prometteuse en Algérie" à cause de
son "escroquerie", puisque la loi sur la mon-
naie et le crédit a été revue dans le sens de la
suppression d'attribution des agréments à des
banques privées, ajoutant qu'il a usé de "cor-
ruption et de concurrence déloyale pour saign-
er les entreprises publiques et tous les autres
déposants qui étaient d'ailleurs ciblés, ce qui
dénote, encore une fois, de sa mauvaise foi", a-
t-il mentionné.

I. A. 
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TRIBUNAL CORRECTIONNEL DE BOUMERDÈS, AFFAIRE DGSN-ABM

Chouaib Oultache condamné à trois ans de prison ferme
PAR TAHAR OUNAS

L’ ex-colonel de la DGSN et respons-
able de l’unité aérienne, Chouaib
Oultache, a été condamné, hier,
dans le cadre de l’affaire DGSN-

ABM, à une peine de trois ans de prison ferme
assortie d’une amende de 200.000 DA pour les
chefs d’inculpation  de « dilapidation de
deniers publics, abus de pouvoir et signature
de marchés en violation de la loi en vigueur ».

Le verdict de la chambre correctionnelle près
la cour de Boumerdès est tombé tel un
couperet, dénoncent les avocats de la défense.
Les inculpés dans cette affaire qui remonte à
2007 et éclaté au grand jour au lendemain de
l’assassinat de Ali Tounsi en 2010, ont été
également condamnés à des peines variées par
la même instance judiciaire. En effet,
Mohamed Antri Bouzar, P.-DG de l’entreprise
Algerian Business Multimedia (ABM) ainsi

que son adjoint  Toufik Sator qui est encore le
gendre d’Oultache, pricncipal accusé, une
peine de deux ans de prison ferme et une
amende de 200.000 DA a été prononcée à leur
encontre. D’autres personnes au nombre de
cinq et en même temps des cadres à la DGSN,
ont écopé de peines allant d’un an à 18 mois de
prison ferme alors que le reste des accusés
dans cette affaire de malversation impliquant
en tout 24 personnes, ont été acquittés par le

même tribunal. Cette affaire a été rejugée à
plusieurs reprises et le procureur de la
République avait durci les peines à leur encon-
tre lors de son réquisitoire. Une peine de dix
ans avait été requise par le représentant du
ministère public à l’encontre d’Oultache,
Mohamed Antri Bouzar, Toufik Sator ainsi que
Daimi Youcef, responsable de l’administration
générale à la DGSN lors des faits.  T. O.

ABDERRAHMANE BENKHALFA A PROPOS DU FINANCEMENT DE L’ÉCONOMIE 

“Il faut passer du budget au marché”
PAR KAMAL HAMED

L a chute du prix du baril de pétrole
incite le gouvernement à revoir sa
copie s’agissant de la politique de
développement. Le financement de

l’économie nationale, qui s’est longtemps
articulé sur le budget exclusif de l’Etat, con-
stitue désormais, avec l’avènement de ce nou-
veau paramètre, une préoccupation du gou-
vernement. « Il faut passer du budget au
marché » a indiqué le ministre des Finances,
Abderrahmane Benkhalfa, lorsqu’il a évoqué
cette problématique. En ce sens que le
financement de l’économie nationale ne doit
plus compter exclusivement sur l’apport du
budget et des commandes publiques pour
booster le développement. Le premier argen-
tier du pays a d’ailleurs estimé que de nom-
breux secteurs, à l’exemple des BTP et des
services, ont grandement bénéficié jusque là

de l’investissement public et des commandes
de l’Etat.Benkhalfa, qui s’exprimait hier lors
d’une journée parlementaire organisée par
l’APN et qui portait comme intitulé : 
« L’investissement en Algérie, défis et per-
spectives » a souligné que si jusque là, notam-
ment depuis le début des années 2000, le
développement reposait sur la commande
publique et donc sur le financement de l’é-
conomie par l’Etat cela doit impérativement
changer. D’où, dira-t-il, la nécessité de
recourir au marché pour financer l’économie.
« Les banques et les marchés financiers
doivent dans ce cadre jouer pleinement leur
rôle » a précisé le ministre des Finances
ajoutant « qu’il est impératif de réaliser l’ef-
ficience économique ». Cela dit Benkhalfa a
tenu aussi à encenser le président de la
République, puisque c’est « grâce à sa clair-
voyance que l’Algérie a connu, de 2000 à

2015, le plus haut niveau d’investissement
dans l’ensemble de la région ». A titre d’illus-
tration il dira que le « produit intérieur brut
(PIB) a connu durant cette période une crois-
sance de l’ordre de 30 % ». C’est sans doute
en partie grâce à cela qu’il dira que 
« nous n’avons aujourd’hui aucun danger
stratégique ». Lors de cette journée par-
lementaire le président du Forum des chefs
d’entreprise (FCE), Ali Haddad, a développé
devant l’assistance la vision de son associa-
tion. « Nous sommes tous essentiellement
complémentaires et étroitement solidaires,
nous sommes donc tous étroitement parte-
naires et nous avons comme impérieuse obli-
gation de travailler dans la même direction »,
dira-t-il d’emblée lors de son intervention. Le
chef de file du patronat devait par la suite
plaider pour la conjugaison des efforts com-
muns de l’ensemble des intervenants dans la

sphère économique. « Nous appelons à une
approche globale de partenariat-pouvoirs
publics, représentation nationale, entrepris-
es- une approche qui aurait pour fondement
l’idée selon laquelle l’entreprise serait au
centre des politiques publiques ». Ali
Haddad, qui a reconnu l’existence de beau-
coup d’insuffisances et que beaucoup reste
encore à faire, a indiqué que l’économie
nationale a 
« un besoin urgent d’une politique du crédit
rénovée qui assure l’égalité d’accès à toutes
les entreprises au foncier industriel.
L’entreprise algérienne souffre de difficultés
énormes en la matière ». Poursuivant son
plaidoyer, il a insisté sur la nécessité de la
réorganisation de l’appareil de formation,
l’endiguement de l’économie informelle et
l’accélération des réformes.  

K. H.

Abdelmoumène Khalifa.

DES PEINES DE 20 ET 15 ANS CONTRE SES COLLABORATEURS

La perpétuité requise contre
Abdelmoumène Khalifa 

Le procès de Rafik Khalifa a démarré le 4 mai dernier au
tribunal de Blida. En 2007, l’ex-golden boy avait été condamné

par contumace à la perpétuité.
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PAR ALI ZIDANE

LL e commandant de la Gendarmerie
nationale, Ahmed Bousteila, a réuni,
avant-hier, lundi, à Constantine au

nouveau siège du 5e Commandement
régional de la Gendarmerie nationale de
Constantine, les commandants du groupe-
ment des 15 wilayas de l’est du pays, et
les trois commandants des wilayas des
frontières (El Tarf, Tébessa et Souk-
Ahras), des enquêteurs des sections de
recherches ainsi qu’un grand nombre de
haust cadres du commandement de la
Gendarmerie nationale accompagnant
Ahmed Bousteila.
L’ordre du jour de cette rencontre
régionale est l’évaluation des capacités
d’intervention dont dispose la GN en
matière de lutte anti-terroriste, la sécurisa-
tion des frontières, de démantèlement de
réseaux de crime organisé, et d’optimisa-
tion des conditions de sécurité routière.
D’autres points comme la décortication
des résultats réalisés par les services de la
gendarmerie en matière de lutte contre la
criminalité sous toutes ses formes, l’in-
sécurité routière ont été évoqués. Il a
également été question de la mise à jour
de la carte de lutte contre la criminalité sur
l’ensemble du territoire national.
Le patron de la Gendarmerie nationale,
soucieux de voir ses effectifs réaliser le
plus haut taux de réussite dans le combat
contre le crime, a notamment abordé les
questions du taux de résolution des
affaires criminelles, par rapport aux cas
traités durant les cinq premiers mois de
l’année 2015, l’occupation du terrain,
surtout lorsqu’on sait que le corps de la
Gendarmerie nationale se renforce
annuellement par 4.000 nouveaux gen-

darmes qui investissent le terrain.
Les instructions du premier responsable
de ce corps constitué visent de prime à
bord à contrecarrer d’éventuels menaces
terroristes au niveau de nos frontières et
introduction d’ armes.
Le mois sacré de Ramadhan est à nos
portes, un point important sur lequel, le
général-major s’est penché. 
Il a cependant appelé ses commandants de
groupement de mettre le paquet en
matière de lutte contre le crime organisé,
surtout au niveau des frontières avec la
Tunisie et la Libye. Il a instruit les partic-
ipants à la réunion de redoubler d’efforts
pour resserrer l’étau sur les contre-
bandiers dont l’activité prohibée enreg-
istre une hausse sensible durant le mois de
Ramadhan, particulièrement la contre-
bande des produits alimentaires et du car-
burant. Il instruira ses hommes d’armes
d’adapter le plan d’action à la conjoncture
actuelle et d’assurer la sécurité des
citoyens et de leurs biens durant la saison
estivale et le mois sacré de Ramadhan.
Dans le même ordre d’idées, il a exigé de
ses troupes concernées par la sécurisation
des voies de communication d’élaborer
une stratégie fiable visant prioritairement
la préservation des vies humaines. Ce qui
démontre que la sécurité routière était
également l’un des volets importants, qu’a
évoqué le première responsable des 
«verts» qui a soulevé, à l’occasion, la
problématique de la hausse du nombre
d’accidents et de morts sur nos routes.

Lutte antiterroriste

le dossier brûlant

Il a appelé ses commandants de groupe-

ment à redoubler de vigilance et de
veiller au grain pour mettre à nu toute
tentative terroriste mais aussi les réseaux
dangereux susceptibles de porter préju-
dice aux personnes et aux biens. 
La lutte antiterroriste, un dossier
brûlant et l’actualité du moment.
Un dossier auquel Ahmed Bousteila
accorde énormément d’importance, dans
la mesure où la région de l’est du pays
compte pas moins de quinze terroristes
en activité qu’il faut absolument mettre
hors d’état de nuire. Le terrorisme peut
surgir de n’importe où et à n’importe
quel moment, des frontières tunisiennes
et en provenance de la poudrière
libyenne où les groupes terroristes pullu-
lent « Restez vigilants et redoublez de
concentration pour parer à n’importe
quelle tentative d’intrusion terroriste »,
dira le général- major. Sur le plan
intérieur, la menace terroriste persiste
encore et celle-ci est ressentie à travers
les tentatives de réactivation des cellules
dormantes de soutien au groupes terror-
istes dont plusieurs ont fait l’objet de
démantèlement à l’est du pays alors que
quelques groupuscules infestent encore
les massifs forestiers
Il a exigé de ses hommes d’actualiser
tous les deux mois la stratégie de sécurité
pour contrecarrer les menaces de l’Etat

islamique (Daech) qui planent sur le pays
D’une autre manière, Ahmed Bousteila a
rassuré ses « hommes » de la disponibil-
ité de tous les moyens nécessaires
humains et matériels pour la consolida-
tion de la première ceinture sécuritaire
du pays (frontières : NDLR) ainsi que la
deuxième (intérieur du pays).
Par ailleurs, lors de sa visite de travail à
la wilaya de Mila, le Commandant de la
Gendarmerie nationale a supervisé le
lancement des travaux de réalisation du
nouveau groupement d’intervention
(GIR) à Tadjenant d’une capacité de plus
de 1.000 gendarmes qui veilleront au
grain dans la wilaya et les wilayas lim-
itrophes et assureront le maintien de
l’ordre et la sécurité de la région. Le
général-major s’est ensuite enquis de l’é-
tat d’avancement des travaux de réalisa-
tion d’une nouvelle compagnie territori-
ale et d’une brigade de recherches à
Chelghoum-Laïd après avoir donné son
accord pour la création d’un escadron de
sécurité routière. Par ailleurs, nous avons
appris qu’une troisième section aérienne
de la Gendarmerie nationale verra le jour
très prochainement dans la wilaya de
Sétif après ceux d’Annaba et Tébessa.

A. Z.

CAPACITÉS D’INTERVENTION, SÉCURITÉ ROUTIÈRE, SÉCURISATION DES FRONTIÈRES, LUTTE ANTI-TERRORISTE ET CRIMINALITÉ 

Les 5 commandements de Bousteila 

CRIMINALITÉ 2015

44.045 affaires traitées en 5 mois par les gendarmes
5e ÉDITION DU FORUM

MOBILIS 
“Cloud Computing

et Big Data” 
Mobilis a le plaisir d’annoncer la tenue
de la 5e édition de son forum destiné
aux journalistes, avec une thématique
d’actualité, qui traitera du sujet : "Le
Cloud Computing et le Big Data".
Le forum se tiendra ce aujourd’hui , à
l’auditorium de la direction générale de
Mobilis, à partir de 9h30, et seront invi-
tés à débattre de ce sujet, sous la
modération d’Ahmed Lahri, des
panelistes spécialistes de la question: 
-Zine Seghier, directeur général d'Issal
Net
-Sofiene Skali, directeur général de
EAC Algérie
-Faycal Bessah, directeur de la
stratégie, planification  et performance
à Mobilis
Mobilis, conscient de son devoir d’en-
courager la pénétration des TIC à
différents niveaux de la société, tentera
d’apporter toute la lumière aux théma-
tiques discutées lors de ses forums,
afin d'approfondir les connaissances
des journalistes, à travers les interven-
tions de bons nombres d’experts
reconnus dans chaque thématique
traitée.

LL es affaires d’atteintes aux personnes et
aux biens traitées par la polie judici-
aire de la Gendarmerie nationale

durant les 5 premiers mois de l’année 2015
sont, à chaque fin de bilan, les deux crimi-
nalités prédominante.
De janvier à mai, les représentants de la loi,
relevant des 48 groupements de la
Gendarmerie nationale ont constaté près de
44.045 affaires de crimes et délits de droit
commun.
En traitant ces affaires, suite aux différents
dépôts de plaintes, les gendarmes ont 
« coincé » 41.421 personnes impliquées
parmi lesquelles 973 femmes. « Des homi-
cides volontaires sont commis pour moins
que rien, pour quelques centimes des indi-

vidus sans aucun scrupule commettent
l’irréparable », a indiqué le haut gradé.
En décortiquant les affaires traitées par les
auxiliaires de la justice, il ressort que durant
la période de référence, 395 crimes ont été
commis contre les personnes et plus d’une
centaine contre les biens. 4.665 affaires de
coups et blessures volontaires ont été con-
statées dont 160 homicides volontaires
impliquant 4.585 personnes interpellées,
6.202 vols ont été commis par 3302 person-
nes dont 82 femmes et 318 affaires d’asso-
ciations de malfaiteurs ont été traitées alors
que 300 violations de domiciles ont été sig-
nalées.
Au volet de la criminalité organisée, les
gendarmes ont réussi à mettre la main sur

près 35 tonnes de kif traité, 83 kilogrammes
de cocaïne et 82.183 comprimés de psy-
chotropes impliquant des centaines de per-
sonnes au cours de la même période Il a
été enregistré 128 affaires de trafic de
véhicules, 768 affaires de trafic d’armes qui
ont permis la récupération de 98 unités dont
des armes de guerre et armes de poing, et
1331 affaires de contrebande avec à la clef
la récupération de plus d’un million de litres
de carburant. L’immigration irrégulière
n’est pas en reste dans la mesure où 875
affaires ont été élucidées et 2.126 ressortis-
sants étrangers ont fait l’objet d’interpella-
tion.

A. Z.

Le général-major Ahmed Bousteila.

L’ordre du jour de cette rencontre régionale est l’évaluation des
capacités d’intervention dont dispose la GN en matière de lutte
antiterroriste, la sécurisation des frontières, de démantèlement
de réseaux de crime organisé, et d’optimisation des conditions
de sécurité routière. D’autres points comme de décortiquer des
résultats réalisés par les services de la gendarmerie en matière
de lutte contre la criminalité, sous toutes ses formes,
l’insécurité routière ont été évoqués. Il a également été
question de la mise à jour de la carte de la lutte contre la
criminalité sur l’ensemble du territoire national.

LUTTE CONTRE LA CONTREBANDE 

14.900 litres de carburant saisis 
Dans le cadre de la sécurisation des frontières et de la lutte contre la contrebande et le crime organisé, les éléments des gardes-fron-

tières de Bab-El-Assa relevant du secteur opérationnel de Tlemcen/2e Région militaire ont saisi, le 7 juin 2015, une quantité de 14.900
litres de carburant destinée à la contrebande. Dans le même contexte et au niveau de la 4e Région militaire, un détachement relevant du

secteur opérationnel d’El-Oued a saisi un véhicule chargé de 800 litres de carburant, une moto
et 729 boîtes de médicaments.



PAR FAYÇAL ABDELGHANI

A près l’entrée en vigueur de la
loi sur la garantie des biens et
services qui touche tous les
commerçants, les avis restent

partagés. Des commerçants affirment
ne pas avoir connaissance de cette loi
alors que d’autres disent ne pas être
concernés.

À propos du décret d’octobre 2014
portant sur la garantie obligatoire que
doit donner le commerçant pour ses
clients en matière de prestations, les
commerçants se disent ne pas être con-
cernés par cette loi. Dans les quartiers
de la capitale, certains nous ont dit ne
pas avoir connaissance de cette loi. A
l’un d’eux qui se trouve à Belcourt, la
réponse est ferme. « Je ne connais pas
cette loi mais je peux dire que nos pro-
duits exposés à la vente sont
conformes ». Un autre à la Place du 1er-
Mai qui tient une superette a entendu
parler de cette loi mais estime que « la

communication de ce décret n’est pas
encore arrivé aux destinataires ». Selon
un autre témoignage des commerçants
d’E- Hamiz « on vend ce que l’on
reçoit. Si le produit est sous garantie on
le vend avec une garantie mais si le
produit n’a aucune garantie c’est au
client de décider et d’en assumer les
conséquences ». Pour d’autres com-
merçants, cette réglementation doit
toucher les importateurs qui eux
doivent se conformer aux lois en
vigueur. Pourtant à y voir de près, cer-
tains produits dont des marques de
l’électro-ménager (sèche-cheveux, four
à micro-ondes, fer à repasser…) ne
présentent pas les garanties d’utilisa-
tion. Certains de ces produits ont tout
juste une année de garantie alors que les
consommateurs peuvent être induits en
erreur s’ils achètent un produit hors
normes. Des indiscrétions sur ce sujet
évoquent carrément que des jus, des
confiseries et des marques de vêtements

pour femmes ne contiennent aucune
garantie en pointant du doigt les impor-
tateurs qui cherchent à écouler leurs
marchandises à 15 jours de leur expira-
tion. Faute de contrôle, les com-
merçants font la promotion de produits
périssables dont l’origine n’est pas
mentionnée et le code barre absent.
Sauf ceux qui disposent d’agents agréés
ou de représentation des franchises, une
bonne proportion de marques et de
labels inconnus du reste ont l’avantage
d’être commercialisés sans trop de
peine. L’Association de protection des
consommateurs (Apoce) vient de mon-
ter au créneau en s’insurgeant sur le peu
de suivi d’une loi qui est censée pro-
téger d’abord les consommateurs. Pour
son président Mustapha Zebdi 
« cette loi ne peut pas être appliquée.
Avant d’exiger de donner des factures
ou des garanties aux clients il faudrait
d’abord qu’ils s’attaquent aux importa-
teurs informels qui dictent, véritable-

ment, la loi du marché ». Certes la loi
est à saluer par les représentants du
commerce comme l’UGCAA ou
l’Apoce mais des réserves ont été émis-
es quant à l’application réelle de cette
loi. « Nous ne pourrons pas juger avant
d’avoir vu les résultats » souligne le
président de l’Association nationale des
consommateurs. Mais d’ores et déjà, le
ministère du Commerce qui reste déter-
miné à prendre de larges mesures con-
cernant le respect des consommateurs
prépare sa campagne de contrôle durant
toute la saison estivale. Pour nettoyer
les poches restantes des circuits de l’in-
formel, un projet pour faire accéder les
vendeurs de l’informel au registre de
commerce avec une aide fiscale est
actuellement en cours d’études. Notons
par ailleurs que le président de la
République a adressé un message fort
pour garantir aux citoyens des
prix équilibrés à l’approche du
Ramadhan. F. A.  

PAR FAYÇAL ABDELGHANI

P our rassurer les candidats, la min-
istre de l’Éducation a souligné
avant-hier que « l’erreur relevée
dans le sujet de langue arabe n’in-

fluera pas sur l’évaluation du candidat et
sera prise en considération lors de la cor-
rection ». Ce faux pas reste du ressort de
l’Office national des examens et concours
selon la ministre. Toutefois, il n’y a pas lieu
« d’angoisser les candidats en cette période
sensible qui exige que chacun assume ses
responsabilités » ajoute-t-elle. Nouria
Benghebrit a souhaité que cette erreur « ne
soit pas trop amplifiée par la presse ».
Quant à la rumeur concernant la « triche »,
le ministère de l’Éducation, par le biais de
son chargé de communication, affirme ne
pas détenir tous les éléments sur l’existence
de la fraude via Internet. Rappelons qu’une
information judiciaire sur ce sujet a été
ouverte par le procureur de la République
près le tribunal de Sidi M’hamed d’Alger.
Mais tout de même si la première journée
s’est déroulée dans des conditions nor-
males, rien n’a empêché les candidats de
poursuivre le deuxième jour dans les dif-
férentes filières. Il est à retenir que cette ses-
sion a vu 11 filières soit 339.022 candidats
pour les sciences expérimentales, 304.207
candidats pour la filière philosophie et let-
tres, 95.868 pour la filière gestion et
économie et quelques 69.177 pour les
langues étrangères. On retient ainsi que les
candidats lettres et ceux des sciences
expérimentales sont proportionnés. Il est
évident que la majorité de ces candidats
puisse chacun dans sa filière avoir les notes
maximum pour les matières à fort coeffi-
cient. Pour les lettres, c’est le sujet de
philosophie abordé hier qui reste détermi-
nant alors que pour les candidats de sci-
ences expérimentales, c’est l’épreuve de

sciences naturelles qui est à conquérir. En
attendant de poursuive aujourd’hui les
autres épreuves, les candidats doivent
redoubler d’efforts et bien se concentrer  sur
leurs sujets.

Après l'erreur 
du sujet de littérature :

la tutelle réagit 

Medjadi Messegem, inspecteur général au
ministère de l’Education, est intervenu,
hier, à l’émission l’Invité de la rédaction

de la Chaîne 3 de la Radio algérienne, sur
le déroulement des épreuves du baccalau-
réat qui ont débuté, avant-hier, à travers le
pays.
Commentant une erreur « inadmissible »
constatée dans le sujet de littérature con-
sacré à un poème sur la Palestine, il
explique que dans la copie remise aux lau-
réats, le nom de l’auteur, Nizar Kabbani, a
été remplacé, par inadvertance, par celui
de Mahmoud Derwiche.
Cette méprise, à propos de laquelle il dit

son « étonnement » n’a, selon lui, pas eu
d’effet majeur sur le traitement du sujet, 
« la question posée à propos de ce poème
étant indépendante de la biographie de
l’auteur ».
A la suite de cet incident, il assure que le
dispositif d’élaboration des sujets du Bac
va être revu en profondeur, ajoutant
qu'une enquête va être diligentée pour
cerner toutes les responsabilités.
Des tentatives de fraude à la 3G aux exa-
mens, ayant été éventées, il a mis en cause
« certaines personnes » qui, déclare-t-il,
tentent de déstabiliser les candidats et
l’institution.
Du déroulement de la session dans les
2.550 centres d’examens, M. Messegem,
«sur la foi des rapports transmis »,
affirme qu’il a n’a été relevé aucune « sit-
uation délicate » observant, néanmoins,
qu’il a été observé des cas de fraude dont
les auteurs, des candidats libres, « ont été
expulsés ».
Concernant les examens des trois cycles
d’enseignement, l’invité fait état, dans les
années qui vont suivre, de l’introduction
d’un système d’épreuves anticipées des-
tinées à alléger la durée de déroulement
des examens.
De la correction des épreuves du bac-
calauréat pour lesquelles 71 centres ont
été installés, l’inspecteur du ministère de
l’Education signale qu’elle se fait  par
deux fois, étant entendu, précise-t-il, que
c’est la note la plus avantageuse pour
l’élève qui est finalement prise en compte.
M. Messeguem fait, enfin, savoir que les
résultats du Bac seront communiqués le
10 juillet, « peut être même avant »,
ajoute-t-il, précisant que les lauréats pour-
ront les découvrir par voie d’affichage
mais également par le biais de l’Internet.

F. A.
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NOURIA BENGHEBRIT À PROPOS DE L’ERREUR SUR LE SUJET DE LITTÉRATURE  

“Il n’y a pas lieu d’angoisser 
les candidats”

Malgré les rumeurs de fraude via les réseaux sociaux, les candidats poursuivent leurs examens pour le 2e jour. L’erreur dans le
sujet de langue arabe pour la filière gestion et sciences ne paraît aucunement affecter le moral des troupes.

GARANTIE DES BIENS ET SERVICES AUX CLIENTS

Les commerçants restent partagés

Nouria Benghebrit, ministre de l’Éducation nationale.
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LL e ministre de l'Aménagement du terri-
toire, du Tourisme et de l'Artisanat,
Amar Ghoul, a affirmé avant-hier à

Tipasa que "l'accès aux plages sera gratuit
à travers toutes les wilayas côtières du pays
pour cette saison estivale".
Dans une déclaration à la presse à l'issue de
sa visite de travail dans la wilaya de Tipasa,
le ministre a rappelé la décision intermin-
istérielle qui a été prise de concert avec le
ministère de l'Intérieur et des Collectivités

locales, concernant "la gratuité de l'accès à
toutes les plages du pays jusqu'à la promul-
gation des textes d'application concernant
la loi sur l'exploitation des plages".
Concernant l'exploitation des plages, M.
Ghoul a indiqué en se référant à la même
décision qu'elle sera laissée à l'appréciation
des walis, précisant que "l'accès à toutes les
plages sera gratuit". De son côté, le wali a
indiqué dans une déclaration à l'APS en
marge de la visite que "les 43 plages de la

wilaya ne sont pas concernés par les
autorisations d'exploitation des plages cette
année" précisant que les parkings ont été
mis sous la tutelle des collectvités locales.
Le wali de Tipasa a, également, précisé
qu'après réception de plusieurs projets
d'aménagement de certaines plages, une
autorisation d'exploitation allant jusqu'à 20
ans sera donnée conformément à un cahier
des charges.

R. N.

PAR RANIA NAILI 

DD r Samia Amrani a souligné, lors
d’un colloque régional de forma-
tion sur le contrôle bactériologique

et physicochimique des aliments, de l'eau
et des techniques de prise d’échantillons
d’eau de baignade, que "60 % de ces cas,
enregistrés notamment lors de la saison
estivale, sont collectifs car contractés
dans les fêtes de mariage et les waâdas et
40 % dans des restaurants".
Le ministère de tutelle accorde, dans le
cadre de sa stratégie, "un intérêt particuli-
er à la lutte contre les risques d’intoxica-
tion alimentaire en programmant une
série de sessions de formations régionales
a u

profit des médecins de santé préventive et
des techniciens de laboratoires", a-t-elle
indiqué, tout en insistant sur la nécessité
d’intensifier le contrôle de certaines
denrées dont les glaces, les pâtisseries qui
sont très prisées en été.
En ce qui concerne les maladies à trans-
mission hydrique (MTH), la même
responsable a relevé que le taux a régressé
en Algérie, hormis certains cas dans nom-
bre de wilayas qui ont été maîtrisés. La
chef du service d’analyses bactéri-
ologiques des eaux et des aliments à
l’Institut Pasteur d’Alger, le Dr Mouffok
Fouzia, a indiqué que l’Institut accueille
chaque année 11.000 échantillons d’ali-
ments dont de la viande, 10.000 autres

d’eaux minérales, d'eaux de baignade de
la wilaya d’Alger et de certaines wilayas
du pays. Cent (100) praticiens en préven-
tion et techniciens de laboratoires de 16
wilayas (ouest et sud du pays) prennent
part au colloque initié par le ministère de
la Santé, de la Population et de la Réforme
hospitalière en collaboration  avec la

direction de wilaya du secteur.
Les travaux du colloque se poursuivront
jusqu’au 11 juin courant par la présenta-
tion de communications sur les techniques
de prise d’échantillons d’aliments et d'eau
et le programme de contrôle de la qualité
des eaux de baignade.

R. N. 

INTOXICATIONS ALIMENTAIRES 

3.000 à 4.000 cas enregistrés annuellement 

A TRAVERS L’ENSEMBLE DU TERRITOIRE NATIONAL
L’accès aux plages sera gratuit 

PAR RAYAN NASSIM 

SS eize  jeunes candidats à l’émigration
clandestine, dont l’embarcation de
fortune a dérivé durant 2 jours, ont

été secourus et sauvés dans la nuit de same-
di à dimanche au large d’Annaba, a annon-
cé le  groupement territorial des gardes-
côtes.
L’opération de sauvetage a été lancée aus-
sitôt l’alerte donnée, sur ordre du comman-
dement de la façade maritime Est des
Forces navales, relevant de la 5e région mil-
itaire, selon la même source qui a précisé
que l’hélicoptère mobilisé pour ce sauve-
tage en mer a repéré puis récupéré les

naufragés à 22 miles au nord-ouest de Ras-
El-Hamra.
Les auteurs de cette tentative d’émigration
clandestine, retrouvés en très mauvaise
condition physique, ont été pris en charge
médicalement et psychologiquement, a-t-
on également fait savoir au groupement ter-
ritorial des gardes-côtes, notant que les
"harragas", âgés entre 21 et 31 ans, origi-
naires des wilayas d’Annaba et de Jijel,
avaient embarqué il y a deux jours sur une
plage à Chetaïbi.
Au cours de la même nuit, la même
patrouille a intercepté, à 11 miles au large
de Ras-el-Hamra, sur le chemin du retour,

dix autres candidats à l’émigration clandes-
tine âgés entre 20 et 30 ans, qui avaient
embarqué sur la plage El-Battah, près de
Sidi-Salem.
Les 26 personnes arrêtées par les garde-
côtes devaient être présentées dimanche
devant le procureur de la République près le
tribunal d’Annaba pour tentative d’émigra-
tion clandestine, a-t-on encore indiqué de
même source.
Au total 96 candidats à l’émigration clan-
destine ont été interceptés en haute mer, au
large d’Annaba, depuis le début de l’année
2015.

R. N.

ÉMIGRATION CLANDESTINE

16 “harragas” secourus à Annaba

PAR LAKHDARI BRAHIM 

LL e noyau constitutif de la future
Académie des sciences et des tech-
nologies d'Algérie (Asta), composé

de 46 membres algériens dont 11 femmes,
sera prochainement connu, a annoncé
avant-hier à Alger le ministre de
l'Enseignement supérieur et de la
Recherche scientifique, Tahar Hadjar.
Sélectionnés sur un total de 400 candidats
universitaires et chercheurs représentant
plusieurs spécialités des sciences et des
technologies, les 46 membres, dont 6
issus de la diaspora algérienne établie à

l'étranger, ont été triés par un jury interna-
tional et seront connus dans les prochains
jours, a précisé le ministre à l'issue de l'au-
dience accordée à des représentants du
jury en question.
La composante de ce panel de chercheurs
internationaux est issue de plusieurs pays
occidentaux parmi les plus avancés en la
matière, dont les Etats-Unis, la Suède, la
France et le Portugal, alors que la future
académie est appelée à se doter, d'ici une
décennie, d'un total de 250 membres, à
raison de 25 chercheurs nationaux sélec-
tionnés chaque année, a ajouté M. Hadjar.
"Dès lors que les membres sélectionnés
seront annoncés, on peut considérer que
l'académie est fonctionnelle de fait en

attendant son lancement officiel", a
encore indiqué le ministre, soulignant que
le choix de sa direction et de son bureau
sera une "formalité interne" à cette struc-
ture. La future académie englobera neuf
spécialités dont les mathématiques, la
chimie, la physique, les sciences médi-
cales et les technologies de l'information.
"Le jury a travaillé très efficacement pen-
dant deux jours sur des critères de qualité
et d'équilibre entre les différents
domaines. Il y a des gens extrêmement
performants et des scientifiques de haut
niveau en Algérie qui est un pays
dynamique. La communauté scientifique
internationale se félicite de cette poten-
tialité ", a déclaré, de son côté, la

Secrétaire perpétuelle de l'Académie
française des sciences, e Catherine
Brechignac. "Le choix du gouvernement
algérien de constituer cette académie est
très important pour l'avenir de l'Algérie,
car on constate que si la science arrive à
pénétrer partout, c'est par le biais des
technologies et du développement indus-
triel et l'association particulière de tech-
nologues et de scientifiques", a relevé,
pour sa part, le président honoraire de
l'Académie française des Technologies,
François Guinot.
Il a également appelé l'Algérie à "diversi-
fier son tissu industriel sur la base d'idées
et de connaissances nouvelles".

L. B.

ACADÉMIE DES SCIENCES ET DES TECHNOLOGIES D'ALGÉRIE

Le premier noyau prochainement connu

COUP D’ENVOI
DE LA SAISON ESTIVALE

À BOUMERDES 
Des plages

paradisiaques pour
les vacanciers 

La saison estivale a été officiellement
ouverte par les autorités, hier, à partir de la
plage Front-de-Mer de Boumerdès. Sur les
57 plages que recèle la région, seules 35
sont autorisées à la baignade, a déclaré le
directeur du tourisme, M. Zoulim, qui
assure que tous les moyens sont assurés
pour permettre un séjour agréable aux
vacanciers. Cette année, les accès vers les
plages ont été aménagés afin de permet-
tre aux vacanciers de se baigner et
rallier des plages dorées longtemps aban-
données. Sur ce, la sécurité des plages a
été renforcée par le déploiement des for-
ces de sécurité dans le cadre du plan
Delphine. La surveillance des plages sera
assurée par les éléments de la Protection
civile qui a renforcé ses troupes en ani-
mant une campagne de recrutement de
nageurs saisonniers à travers le littoral. En
ce qui concerne la capacité d’accueil des
estivants, la wilaya de Boumerdès dispose
de pas moins de 3.200 lits, ce qui est loin
des besoins exprimés en ce sens en raison
de l’affluence que connait la région ces
dernières années. Un nouvel hôtel sera
réceptionné dans les prochains jours et
d’autres projets sont lancés ici et là notam-
ment au chef-lieu de wilaya à l’instar de
celui du promoteur Deriche. Par ailleurs, la
cérémonie d’ouverture de la saison esti-
vale a été présidée par le wali de
Boumerdès, Kamel Abbas, qui était
accompagné du P/APW, des directeurs de
l’exécutif et des autorités sécuritaires. 

T. O.

La hausse des températures est trop souvent accompagnée des intoxications alimentaires. 

Au moins 3.000 à 4.000 cas d'intoxication alimentaire sont
enregistrés chaque année au niveau national, a annoncé avant-
hier à Mostaganem la directrice de la prévention sociale et de
l'environnement au ministère de la Santé, de la Population et de
la Réforme hospitalière.



Le parc automobile national,
qui devrait atteindre plus de
5,4 millions de véhicules, a
enregistré durant le premier
semestre 2014 une baisse de
près de 6,5 % (près de 48.000
véhicules) des
immatriculations et
réimmatriculations des
véhicules par rapport à la
même période de l'année
d'avant, selon l'Office national
des statistiques (ONS).

D urant les six premiers mois de
2014, le nombre de véhicules
immatriculés et réimmatriculés a

atteint 697.752 contre 745.907 unités à la
même période en 2013, en baisse de
6,46 %, indiquent les chiffres consolidés
de l'office obtenus par l'APS. Le nombre
des véhicules neufs qui ont été imma-
triculés durant le 1er semestre de l'année
écoulée, s'élève à 104.421 contres 80.043
unités à la même période en 2013, en
hausse de 30,45 % soit plus de 24.000

véhicules. Les immatriculations défini-
tives des véhicules neufs confirment la
mise en circulation effectives des
véhicules vendus sur le marché. L'examen
de ces immatriculations définitives, au
regard des importations, fait apparaître
qu'une bonne partie des véhicules n'a pas
été immatriculée au cours de l'année
d'importation. En effet, les importations
des véhicules neufs ont atteint 253.497
véhicules le 1er semestre 2014 contre

323.321 unités à la même
période de comparaison,
en baisse de 21,60 %,
selon les données con-
solidées des Douanes
algériennes. Par catégorie
de véhicules, les nouvelles
immatriculations et réim-
matriculations (697.752
unités) ont concerné
essentiellement les
véhicules du tourisme
avec 489.100 unités, soit
plus de (70 %), suivis par
les camionnettes 135.890
(19,48 %) les camions
29.854 (4,28 %), les auto-
cars et autobus 9.622
(1,38 %), les tracteurs
agricoles 8.994 (1,29 %)

et enfin les remorques (10.094 (1,45 %) et
les motos 3.796 (0,54 %). La répartition
des immatriculations et réimmatricula-
tions au 1er semestre 2014 selon le genre et
les tranches d'âges des véhicules montre
que le nombre de la 1ère catégorie (moins
de 5 ans) a atteint 129.693 unités, soit
18,59 % du total (697.752 unités), la 2e

catégorie (5 à 9 ans) à 53.967 véhicules
(7,73 %), de la 3e catégorie (10 à 14 ans) à

71.903 (10,30 %), de la 4e catégorie (15 à
19 ans) à 40.012 unités (5,73 %), alors
que les véhicules qui ont 20 ans et plus
sont estimés à 402.177 (57,64 %).
Concernant la répartition régionale des
immatriculations de véhicules neufs, les
six premières wilayas sont Alger avec
34.974 d'unités (45,71 %) de la totalité
(76.517) des véhicules de tourisme neufs
immatriculés au niveau national, suivie de
Constantine avec 3.350 unités (4,37 %),
Tizi-Ouzou avec 2.981 unités (3,89 %),
Béjaïa avec 2.778 unités (3,63 %), Blida
avec 2.693 véhicules (3,52 %) et enfin
Annaba avec 2.576 unités (3,36 %). Selon
l'ONS, 24 wilayas ont connu un niveau
d'immatriculation supérieur au millier de
véhicules durant le 1er semestre 2014.
Quant aux types de carburants utilisés,
l'organisme public des statistiques indique
que 407.878 véhicules immatriculés ou
réimmatriculés, soit (59,31 %) roulent à
l'essence et 279.780 (40,69 %) circulent
au gazoil.

Les véhicules neufs qui ont été imma-
triculés durant les six premiers mois de
2014, restent dominé par les marques
européennes dont les véhicules (français-
es, allemands) et asiatiques (japonaises et
sud-coréennes). R. E.
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Baisse de près de 6,5 % en 2014

GROUPE FRANÇAIS AVRIL DE PRODUCTION D’HUILE D’OLIVE

Plaidoyer pour un label méditerranéen
PAR AMAR AOUIMER

L ' Observatoire économique euro-
méditerranéen indiqué qu'a l'oc-
casion de sa rencontre avec l’am-

bassadeur de France au Maroc, à Rabat, le
21 mai 2015, le P.-DG du groupe Avril,
Xavier Beulin, a soutenu l’idée d’un label
méditerranéen au profit, en particulier, de
l’huile d’olive. Au Maroc, Avril possède
630 hectares d'oliviers par le biais de sa
filiale Lesieur Cristal. "Nous l'avons déjà
évoqué au Salon international de l'agri-
culture au Maroc, mais je crois que c’est
important. La création d’un label
méditerranéen pourrait constituer un
sujet fédérateur", commente Xavier
Beulin, P.-DG du groupe Avril, ex-
Sofiprotéol, à l’adresse de l’ambassadeur
de France au Maroc, Charles Fries, lors
d’une visite de presse organisée au Maroc,
les 21 et 22 mai 2015, auprès de leur fil-
iale marocaine Lesieur Cristal.
"Estampiller nos produits avec un label,
en terme d’image, serait sans doute un
bon vecteur pour une stratégie commer-
ciale offensive vers les pays tiers. Dans ce

contexte, s’il existe deux pays qui peuvent
jouer un rôle moteur, c’est bien le Maroc
et la France", estime Xavier Beulin. En
ligne de mire, l’huile d’olive, les fraises et
les tomates. 

L'extension d'Avril au Maghreb
L'Obervatoire ajoute que le groupe

Avril dispose de 12 sites industriels à l'é-
tranger, notamment en Italie, en Tunisie et
au Maroc, mais également en Europe de
l'Est, en Malaisie et au Sénégal. Si le
groupe français soutient cette association
devant les plus hautes instances poli-
tiques, c’est qu’il est présent non seule-
ment en France mais également en Italie,
au Maroc et en Tunisie. En 2005, la
société marocaine Lesieur Cristal entre au
capital (pour 34 %) de la Raffinerie
africaine, une entreprise de raffinage des
huiles végétales appartenant au groupe
YKH Holding. Elle est rapidement
renommée Cristal Tunisie. En 2007,
Lesieur France entre à son tour au capital
de Cristal Tunisie. En 2012, la holding
royale marocaine SNI décide se retirer du
secteur agro-alimentaire et cède ses parts

du capital de Lesieur Cristal, soir 41 %
repris par le groupe Sofiprotéol, maison
mère de Lesieur Francel.   L’unité indus-
trielle de trituration traite non seulement
la production Lesieur Cristal mais égale-
ment celle des petits producteurs des envi-
rons, soit près de 270 tonnes par jour pen-
dant la campagne.   Les Etats-Unis
devraient exporter, sur la saison
2014/2015, près de 4.000 tonnes d'huile
d'olive. Présent à la fois au nord, avec les
huiles d’olive Puget, et au sud de la
Méditerranée, le groupe Avril, a donc tout
intérêt à voir ses différents produits ren-
forcés par un même label. "Ce label nous
permettrait de nous différencier par rap-
port aux productions d’huile d’olive con-
currentes venues d’Afrique du Sud,
d’Australie et de Californie. Nous voyons
poindre des contrefaçons d’huiles
étrangères qui se prétendent méditer-
ranéennes", explique Xavier Beulin.

Aujourd’hui ces trois régions n’expor-
tent chacune que quelques milliers de
tonnes d’huiles d’olive, mais elles
représentent une concurrence réelle dans
la mesure où elles sont parvenues à faire

progresser très vite leur production en très
peu de temps. Pour l’heure, en 2015,
l’Espagne, l’Italie et la Tunisie devraient
encore réaliser à elles seules près de 77 %
des exportations mondiales d’huile
d’olive. A. A.

DETTE PORTUGAISE 
Remboursement de 2 milliards d’euros par anticipation

L e Portugal va encore rembourser par
anticipation deux milliards d'euros
de prêts qu'il avait reçus du Fonds

monétaire international, a annoncé la min-
istre des Finances Maria Luis
Albuquerque, en soulignant le contraste
avec la Grèce qui vient de différer un
paiement au FMI. Lors d'une réunion du
Parti social-démocrate (PSD, au pouvoir),
elle a expliqué que ces deux milliards
d'euros viendraient s'ajouter aux 6,6 mil-
liards déjà remboursés en mars, grâce à
des taux d'emprunt plus favorables.

La Grèce a reporté vendredi à la fin du
mois le paiement de 300 millions d'euros
dus au FMI en qualifiant d'"absurdes et
d'irréalistes" les propositions présentées
par ses créanciers, qui lui ont prêté au

total 240 milliards d'euros en échange de
réformes sociales et économiques.

Le Portugal avait reçu de son côté 78
milliards d'euros, dont un tiers fourni par
le FMI, dans le cadre du plan de sauvetage
dont il a bénéficié pendant la crise de la
dette en 2011. Maria Luis Albuquerque a
assuré que les remboursements anticipés
et les coûts d'emprunt favorables résul-
taient des efforts d'assainissement budgé-
taire du gouvernement et elle a taclé le
leader du Parti socialiste, principal force
d'opposition, pour qui la baisse des rende-
ments obligataires est due uniquement à
un environnement externe favorable.

"Si la situation externe est si favorable,
alors comparons-nous avec un autre pays,
malheureusement proche de nous en

Europe qui, au lieu d'effectuer ses
paiements au FMI est en train de les dif-
férer", a-t-elle dit. "Leur gouvernement a
reçu tant d'éloges de toute la gauche por-
tugaise et du parti d'António Costa. A l'év-
idence les Grecs sont tellement meilleurs
que nous", a-t-elle ironisé. Le Portugal a
pu émettre fin mai des obligations à six
ans à un peu moins de 1,6 %, un taux bien
plus avantageux que celui de 3,5 % con-
senti par le FMI pour ses prêts d'une durée
de sept ans. Selon certains analystes, le
Portugal reste lié à la Grèce car une sortie
éventuelle d'Athènes de la zone euro
raviverait les tensions sur la dette
portugaise, qui représente environ 130 %
du produit intérieur brut du pays.

R. E.

SOMMET DU G7
La Grèce et l’Ukraine

s’y invitent
Nécessité d’aide financière pour deux
pays en crise économique Les dirigeants
du Groupe des Sept (G7) sont réunis
dimanche et lundi dans les Alpes
bavaroises pour un sommet à l'ordre du
jour bousculé par la crise de la dette
grecque et la poursuite des violences en
Ukraine. Le rendez-vous de Schloss Elmau
devait initialement se focaliser sur le cli-
mat, Angela Merkel espérant obtenir, à six
mois de la conférence internationale de
Paris (COP21), un engagement ferme de
ses hôtes en faveur de la réduction des
émissions de gaz à effet de serre.
L'Allemagne a également inscrit à l'agen-
da les questions de santé mondiale (Ebola,
antibiotiques, maladies tropicales).
Mais Angela Merkel, qui recevra pendant
deux jours ses homologues américain, bri-
tannique, canadien, français, italien et
japonais au château d'Elmau, un luxueux
hôtel au pied des Alpes, a dû décrocher
son téléphone samedi soir pour s'en-
tretenir avec François Hollande et le
Premier ministre grec Alexis Tsipras.
Cette quatrième conversation télé-
phonique du trio en dix jours témoigne
des efforts fournis par Berlin et Paris pour
tenter de sortir de l'impasse entre Athènes
et ses créanciers, alors que la Grèce risque
le défaut de paiement en fin de mois.
Les trois dirigeants se rencontreront mer-
credi à Bruxelles, a déclaré samedi un
responsable grec. L'intensification des vio-
lences dans l'est de l'Ukraine devrait
également prendre une part importante
des discussions entre les chefs d'Etat et de
gouvernement du G7, qui pourraient
adresser une mise en garde au président
russe Vladimir Poutine.
Accusée par les Occidentaux de soutenir
activement les séparatistes du Donbass, la
Russie n'est plus associée aux réunions
des Sept - sous le label G8 - depuis son
annexion de la Crimée en mars 2014.

R. E.
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OUARGLA, RESTAURATION DE 150 BÂTISSES DU VIEUX KSAR

Retard dans le lancement
de l'étude

Les responsables du service
communal d’urbanisme ont
justifié le retard enregistré
dans l’étude de réhabilitation,
initialement prévue en 2014
par l’absence, chez la plupart
des habitants du ksar, de titres
de propriété.

PAR BOUZIANE MEHDI 

L’ étude de protection et de
restauration, ciblant pas moins
de 150 bâtisses au niveau du
vieux ksar de Ouargla, accuse

un retard dans son lancement, ont indiqué
les responsables du service d’urbanisme
de la commune d’Ouargla.
Réparties entre les quartiers de Béni-
Sissine, Béni-Ouaguine et Béni-Brahim,
formant le ksar d’Ouargla, patrimoine
matériel témoignant encore du cachet
urbanistique saharien authentique, ces
bâtisses ont subi, ces dernières années,
des dégradations, du fait des aléas clima-
tiques ayant altéré de larges pans de ce
patrimoine, nécessitant une prompte inter-
vention pour sa protection et restauration,
a précisé l'APS.
Ce vieux ksar, qui s’étend sur une surface
de 30 hectares, est un des rares encore
habités, puisqu’il abrite près de 10.000
âmes qui y entreprennent des actions per-
sonnelles de réhabilitation et de restaura-
tion, loin de réponde aux normes et au
cachet urbanistique de ce site, classé
depuis 2011 secteur sauvegardé.

Selon l'APS, les responsables du service
communal d’urbanisme ont justifié ce
retard dans l’étude de réhabilitation, ini-
tialement prévue en 2014, par l’absence
chez la plupart des habitants du ksar de
titres de propriété, sachant que seuls 35 en
détiennent, 42 autres ont entamé des
démarches auprès des services des
domaines pour régulariser leur situation,
alors que 47 autres n’ont pas agi pour
diverses autres raisons, dont celles
afférentes à des problèmes d’héritage ou
ayant bénéfice déjà d'un logement social.
L’étude que supervise le ministère de la
Culture, devra cibler 50 bâtisses dans

chacun des trois quartiers du ksar, pour
une enveloppe de plus de 390 millions
DA, ont fait savoir les mêmes respons-
ables, rappelant que plusieurs actions de
restauration avaient été réalisées au profit
de ce patrimoine, notamment la réfection
des réseaux divers (assainissement, eau
potable, électricité) et l’extension de l’é-
clairage public.
En plus de la réhabilitation de la place des
Martyrs, d’autres opérations ont concerné
la restauration de zaouïas, de placettes,
des sept portes du ksar et ses façades, le
revêtement des voies d’accès. 

B. M.

BLIDA, TUNNELS DE LA CHIFFA 

80 millions DA pour la rénovation de l'éclairage

Une enveloppe de 80
millions DA a été affectée pour
la rénovation de l’éclairage des
deux tunnels de la Chiffa

(Blida), faisant partie de la RN 1 reliant
Blida et Médéa, a annoncé, la semaine
dernière, le ministre des Travaux publics,
Abdelkader Ouali.
M. Ouali a donné son accord pour l’affec-
tation de cette première enveloppe, des-
tinée à la rénovation de l’électrification
publique, suite à une demande exprimée,
dans ce sens, par les autorités locales de la
wilaya de Blida, après un exposé détaillé
présenté par le directeur de wilaya des

travaux publics sur ces deux tunnels
implantés au niveau du ruisseau des singes
de la Chiffa. Le ministre a ordonné l’affec-
tation "en urgence" de cette enveloppe afin
d’"améliorer la sécurité des usagers de cet
axe routier". Selon lui, cette décision s’in-
scrit dans une démarche de "sécurisation
des citoyens et de garantie du trafic routier
au niveau de ces deux tunnels", sachant
que la faiblesse de l’éclairage dans ces
deux tunnels, longs respectivement de 200
et 400 mètres, est souvent à l’origine de
nombreux accidents.
Une autre enveloppe financière "sera
affectée au réaménagement d’un axe de 10
km de la RN 1, partant de l’échangeur de

la Chiffa jusqu’aux frontières administra-
tives avec Médéa", a encore indiqué le
ministre. M. Ouali a donné, à cette occa-
sion, des instructions "fermes" aux entre-
prises chinoises chargées des travaux de
dédoublement de la RN 1, pour le "strict
respect des normes internationales en
vigueur en matière de travaux de forage",
qui engendrent, selon le wali de Blida, la
"pollution de la source d’eau alimentant la
population".
Le ministre a, à cet effet, mis de garde la
même entreprise quant à l'éventualité de
résiliation du contrat en cas de non-respect
de ces directives.

APS

LAGHOUAT, ZONES D'ACTIVITÉS ÉCONOMIQUES

Travaux de réhabilitation en cours

D es travaux de réhabilitation de
quatre zones d’activités
économiques sont en cours dans
la wilaya de Laghouat, ont

indiqué les services de la wilaya. Cette
opération, visant à donner une impulsion à
l’investissement dans la région, concerne
les zones d’activité situées au niveau des
communes de Bellil, Ksar-El-Hirane,
Aflou et El-Kheneg, ont précisé les
mêmes services. Les travaux portent sur la
réhabilitation des voies et réseaux divers,
les aménagements extérieurs, l’installa-
tion de l’éclairage public et le raccorde-

ment aux réseaux routiers, outre le suivi
du projet de réalisation de la pépinière
d’entreprises. Ces zones d’activités vont
accueillir prochainement les projets
inscrits dans le cadre du Comité d’assis-
tance à la localisation et la promotion des
investissements et de la régulation du
foncier (Calpiref) qui a approuvé 20 pro-
jets d’investissement l’an dernier, a-t-on
fait savoir. Générant près de 30.000
emplois, les projets d’investissement sont
versés dans différents créneaux, notam-
ment le bâtiment et les travaux publics,
l’industrie et les services, a-t-on fait

savoir. L’investissement dans la wilaya de
Laghouat se heurte à divers obstacles
gênant sa dynamisation, notamment
"l’absence de sérieux" de certains
investisseurs, bien qu’ayant bénéficié de
toutes sortes de facilitations, outre le
manque de bureaux spécialisés dans les
études économiques, a fait remarquer la
même source. Le nombre de PME dans la
wilaya de Laghouat, actuellement de
3.212 entités, est en augmentation d’une
année à une autre. Au moins 439 PME ont
été créées l’année écoulée, contre 390
entités en 2013. APS

SAIDA

Sensibilisation 
contre 

les intoxications
alimentaires

Des journées nationales de sensi-
bilisation et de prévention des
intoxications alimentaires ont été
lancées lundi à Saïda ciblant six
wilayas dans l’ouest du pays rele-
vant de la direction régionale du
commerce de Saïda.
Cette manifestation d’information,
qui durera jusqu’au 10 juin, sous le
slogan "Attention aux intoxications
alimentaires", touche les wilayas de
Saida, Chlef, Mascara, Tissemsilt,
Relizane et Tiaret, a indiqué la
Direction régionale du commerce,
partie organisatrice.
Une caravane de sensibilisation
présentera, à l’occasion, des expli-
cations les risques d’intoxications
alimentaires à éviter et distribuera
des dépliants et des livres sur le
mode d’une alimentation saine.
Ces journées sensibiliseront, à par-
tir de mardi dans ces six wilayas
ciblées relevant de la direction
régionale, les citoyens et les opéra-
teurs économiques sur des thèmes
portant notamment sur les condi-
tions de conservation des aliments,
la propreté des produits alimentai-
res et les écoliers sur les risques
d’intoxication alimentaire et le
mode de prévention.
Le directeur régional du commerce
de Saïda, Aïssat Azzedine, a souli-
gné que l’objectif de ces journées
est de toucher un plus grand nom-
bre possible de consommateurs
pour les sensibiliser sur la préven-
tion contre les intoxications alimen-
taires, notamment durant la
période estivale.
Il a rappelé que la commune de
Sidi-Boubekeur (Saïda) a
enregistré, l’an dernier, 230 cas
d’intoxications alimentaires.

BORDJ-BOU-ARRERIDJ

Projets 
de 38 nouveaux

groupes scolaires
Pas moins de 38 nouveaux grou-

pes scolaires ont été inscrits au
bénéfice de plusieurs communes
de Bordj-Bou-Arreridj pour atténuer
le problème du sureffectif des clas-
ses dans certaines agglomérations,
a-t-on appris, en marge du coup
d’envoi de l’examen de fin de cycle
primaire.
L’essentiel de ces structures d’en-
seignement primaire, à implanter
prioritairement dans les localités
ayant connu, ces dernières années,
une importante expansion urbaine,
sera opérationnel "dès la prochaine
rentrée scolaire", selon les respon-
sables de la direction de l’éduca-
tion.
Les mêmes sources ont précisé, à
ce propos, qu’un de ces groupes
scolaires est déjà réceptionné dans
la commune de Khelil, tandis que
18 autres groupes se trouvent "au
stade de la mise en chantier" dans
plusieurs communes dont
Hasnaoua, Bordj-Ghedir,
Ras-El-Oued, Manrourah,
Bellimour et Medjana.
Au total, 12.445 candidats, dont 9
élèves aux besoins spécifiques, se
sont présentés mardi dans les 54
centres d’examen ouverts dans
cette wilaya dans le cadre des
épreuves de passage en 1re année
moyenne.
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AÏN-TEMOUCHENT, MODERNISATION DU SECTEUR DES TÉLÉCOMMUNICATIONS

Programme d’un linéaire
de 168,30 km de fibre optique 

Dans la poursuite des efforts
de modernisation, il sera
procédé à l’installation de six
stations d’Internet de 4e
génération ou "LTE-4G", dans
les communes d’Aïn
Temouchent, Malah, Amria,
Beni-Saf, Sidi-Ben-Adda et
Aïn-Larbaâ.

PAR BOUZIANE MEHDI

U n linéaire de 168,30 kilomètres
de fibre optique est programmé
pour cette année dans la wilaya
d'Aïn-Témouchent, a annoncé la

Direction opérationnelle des télécommu-
nications (DOT).
Dans le cadre de la modernisation du
secteur, qui comporte, entre autres, la pose
d’équipements Msan (nœuds d’accès mul-
tiservices de nouvelle génération), huit
localités de plus de 1.000 habitants sont
programmées pour l’exercice 2015,
notamment Aïn-Laâlam, Zouanif
Fouagua, Ghar-El-Baroud et Aïn-Z’dial,
soit au total 33,7 km de fibre optique, a
précisé l'APS, ajoutant qu'en matière de
plans communaux de développement
(PCD), les communes d’Aïn-Témouchent,
Aghlal, Aïn-Kihal, Aïn-Tolba, ainsi que la
station-service sur la RN 35, seront dotées
de 45 km de fibre optique.
Pour sa part, le secteur des transports
bénéficiera de 71,90 km de cet équipement
de technologie de pointe qui touchera,
également, huit annexes administratives
communales (17,70 km), a indiqué la
même direction, rappelant que la wilaya

d’Aïn-Témouchent a réalisé 122 km de
fibre otique durant l’exercice 2013/2014
au profit de 21 localités dont Tamazoura,
Magra, El-Amria, Rouaiba, El-Amria,
M’Saâda, El-Maleh, Sidi-Belhadri, Sidi-
Boumediene et Oued-Berkeche.
Dans la poursuite de ces efforts de mod-
ernisation, il sera procédé à l’installation
de six stations d’Internet de 4e génération
ou "LTE-4G", dans les communes d’Aïn-
Témouchent, Malah, Amria, Beni-Saf,
Sidi-Ben-Adda et Aïn-Larbaâ, a fait savoir
l'APS, soulignant que cet exercice verra,
par ailleurs, le raccordement de 12.380
abonnés au réseau internet et 6.000 autres
au téléphone fixe.

Actuellement, la wilaya compte 105.528
lignes téléphoniques, dont 49.392 lignes
de nouvelle génération MSAN, alors que
le nombre de clients au service télé-
phonique a atteint 42.572 abonnés au 31
décembre 2014 dont 4.452 durant l’exerci-
ce 2014.
La Direction opérationnelle des télécom-
munications a signalé que le nombre de
clients ADSL atteignait 20.454 à la même
date dont 9.499 durant l’exercice 2014, et
qu'elle a installé, en 2014, un équipement
"4G LTE" (ADSL Téléphone fixe) au
chef-lieu de wilaya.

B. M.

L e ministre des Transports,
Boudjema Talai, a insisté, la
semaine dernière à Tébessa, sur la
nécessité d’accorder davantage

d’intérêt au transport par rail de minerais
entre les mines de Tébessa, les ports et les
usines.
Estimant qu’il s’agit-là d’une ressource
"aussi importante que le pétrole", le min-
istre a appelé à la modernisation du
chemin de fer existant et à la création
d’autres voies ferrées pour "dynamiser
l’économie et le commerce dans l’intérêt
immédiat du pays".
Dans la commune d’El-Ma-Labiod, les
responsables de l’Agence nationale d’é-
tudes et de suivi de la réalisation des
investissements ferroviaires (Anesrif) ont
présenté au ministre un exposé sur la voie
ferroviaire desservant Djebel-Onk.
M. Talai a préconisé, sur ce site, le
développement et la modernisation de la
voie par sa dotation en système de sécu-
rité et de signalisations lumineuses, avant
d’écouter un exposé sur le secteur des
transports présenté par le directeur de
wilaya concerné qui a notamment affirmé
que l’étude technique du futur tramway de
Tébessa était achevée et l’entreprise de

réalisation désignée. Lors de l’inspection
de la gare routière en construction dans la
ville de Tébessa, le ministre des
Transports a annoncé que toutes les gares
et tous les autocars seront à l’avenir dotés
du service wifi.
Les projets de réalisation des gares

routières de Chréa et de Bir-El-Ater ont
également été inspectés par le ministre à
qui les responsables locaux ont expliqué
que les vols de et vers l’aéroport de la
ville devront augmenter avec l’entrée en
exploitation de nouvelles lignes de la
compagnie Tassili Airlines. APS

BATNA
Réception de 

l'évitement nord 
de la ville avant

Ramadhan   
La voie de contournement (périphéri-

que nord) de la ville de Batna sera
réceptionnée "avant le mois de
Ramadhan prochain", ont  indiqué les
services de la wilaya.
Cet évitement d’une longueur de 18
km, réalisé en double voie, sera essen-
tiellement utilisé par les véhicules de
gros tonnage, permettant ainsi de dés-
engorger la circulation dans le centre
de la capitale des Aurès tout en en faci-
litant la traversée, a souligné cette
source.
L’importance de cette voie de contour-
nement qui a nécessité un investisse-
ment public de 2,4 milliards de dinars,
a fait qu’un suivi "assidu et rigoureux"
a dû être exercé par les services de la
wilaya qui a renforcé le chantier au
moyen de deux entreprises afin de rat-
traper le retard accumulé sur ce projet
lancé en travaux en mai 2013 avec un
délai initial de 18 mois, a-t-on encore
affirmé.
Des automobilistes approchés par
l’APS ont exprimé leur "satisfaction"
devant la perspective d’ouverture de
cette voie double avant le Ramadhan,
un mois ordinairement marqué par
une intensification de la circulation.
Cette infrastructure de base est la
seconde en terme d’importance, dans
la ville de Batna, après l’ouverture,
l’année dernière, du périphérique Est
reliant les communes de Batna et de
Tazoult sur un linéaire de 12 km, per-
mettant la fluidification de la circula-
tion dans la partie orientale de la ville
où la route nationale RN 88 dessert
plusieurs wilayas de l'est du pays,
comme Khenchela, Tébessa et Oum-
El- Bouaghi.

CONSTANTINE
Dix nouvelles 
bibliothèques

et salles de lecture 
La wilaya de Constantine a bénéficié

d’opérations portant sur la réalisation
de dix nouvelles structures culturelles,
5 bibliothèques et autant de salles de
lectures, afin de susciter l’amour du
livre, a indiqué mardi dernier à l’APS le
directeur de la culture, Djamel
Foughali.  La priorité accordée jusqu’ici
à la réalisation et au suivi des projets
inscrits dans le cadre de la manifesta-
tion "Constantine capitale 2015 de la
culture arabe" a occasionné un retard
dans le lancement de ces nouvelles
structures inscrites au titre des pro-
grammes sectoriels décentralisés
(PSD) de l’exercice 2014, a expliqué le
même responsable.
Les nouvelles bibliothèques et salles
de lecture sont prévues dans plusieurs
localités de la wilaya de Constantine,
dont Beni-H’midene, Messaoud-
Boudjeriou, El Khroub et les nouvelles
villes Massinissa et Ali-Mendjeli, a
encore précisé le directeur de la cul-
ture. Ces infrastructures culturelles
seront lancées en travaux "avant la fin
de l’année en cours",  a-t-il noté, faisant
savoir que ce programme "consistant"
permettra, une fois achevé, de combler
le déficit enregistré en matière de
bibliothèques dans les communes de
la wilaya de Constantine.
Par ailleurs, la bibliothèque itinérante
qui poursuit son périple à travers diffé-
rentes zones de la wilaya, a reçu,
depuis son lancement en 2012, la visite
de plus de 20.000 lecteurs, tant en
zones urbaines que rurales, a encore
fait savoir M. Foughali, se félicitant de
l’engouement suscité par ce bibliobus
fort de 11.000 ouvrages, en particulier
dans les communes dépourvues de
bibliothèques. APS

TEBESSA,  DIRECTION DES TRANSPORTS

Favoriser le transport ferroviaire
de minerais vers les ports



La Turquie a voté dimanche
pour des élections législatives
indécises mais cruciales pour
l'avenir du président Recep
Tayyip Erdogan, qui espère
une large victoire de son parti,
au pouvoir depuis treize ans,
pour renforcer sa domination
contestée sur le pays.

L es bureaux de vote du pays ont
fermé leurs portes à 17h locales
(14h GMT) au terme d'une journée
marquée par une forte participa-

tion, malgré un attentat qui a fait deux
morts et plus d'une centaine de blessés
vendredi lors d'une réunion publique du
parti kurde dans son fief de Diyarbakir.
Les premiers résultats sont attendus en
soirée et devraient consacrer une nouvelle
victoire du Parti de la justice et du
développement (AKP) d’Erdogan.
Vainqueur de tous les scrutins depuis
2002, le parti islamo-conservateur se
présentait pour la première fois affaibli
face aux électeurs, victime du déclin de
l'économie et des critiques sur sa dérive
autoritaire. Les derniers sondages le
créditaient de 40 à 42 % des voix, nette-
ment en dessous de son score de 2011
(49,9 %).
L'ampleur de ce recul sera déterminante
pour le chef de l'Etat, qui a décidé de
jouer son va-tout à l'occasion de ce scrutin
où il n'est pas candidat.
Premier ministre à poigne pendant onze
ans, M. Erdogan a été élu haut-la-main
chef de l'Etat en août dernier et a rendu
sur le papier les clés de l'exécutif et du
parti à son successeur, l'ancien ministre
des Affaires étrangères Ahmet Davutoglu.
Mais, bien décidé à garder les rênes du
pays, il plaide depuis pour la présidential-
isation du régime et le renforcement de
ses pouvoirs, contre ses opposants qui
redoutent l'avènement d'une "dictature
constitutionnelle".
Pour réussir son opération, Erdogan a
besoin d'un raz-de-marée électoral. Si
l'AKP rafle les deux tiers (367) des 550
sièges de députés, il pourra voter seul la
réforme constitutionnelle qui renforce ses

prérogatives. S'il n'en obtient que 330, il
pourra la soumettre à référendum. Sinon,
il devra renoncer à ses ambitions.
"La participation est élevée, c'est un bon
signe pour la démocratie", s'est réjoui le
chef de l'Etat en votant à Istanbul, "la
Turquie montre des signes de stabilité et
de confiance".
Malgré l'usure du pouvoir, Erdogan garde
une forte popularité dans le pays. "J'ai
voté à nouveau (pour l'AKP) parce que je
veux que la Turquie soit dirigée par un
président fort", a confié à l'AFP Mehmet
Köse, 50 ans, un vendeur de fruits
d'Istanbul.
Mais les dernières enquêtes d'opinion
suggèrent que le président pourrait perdre
son pari. Plus que les deux grands partis

d'opposition, le Parti républicain du peu-
ple (CHP, social-démocrate) et le Parti de
l'action nationaliste (MHP, droite), le parti
kurde constitue le principal obstacle sur la
route d’Erdogan.
S'il franchit la barre des 10 % des voix,
requise pour entrer au Parlement, le Parti
démocratique du peuple (HDP)
obtiendrait plus de 50 sièges de députés et
priverait ainsi l'AKP de la majorité quali-
fiée qu'il espère. En cas de poussée du
CHP et du MHP, le parti au pouvoir pour-
rait même perdre sa majorité absolue.
Plus de 400.000 policiers et gendarmes
ont été déployés pour assurer la sécurité
du scrutin, selon les médias turcs, qui
n'ont signalé que de rares incidents isolés.

R. I./Agence
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L’avenir 
d'Erdogan dans la balance

L a coalition arabe sous commande-
ment saoudien a intensifié ses
raids dimanche au Yémen, visant
un QG militaire aux mains des

rebelles dans la capitale Sanaa en faisant
au moins 45 morts, malgré l'approche de
pourparlers de paix le 14 juin.
Parmi les morts figurent 20 civils, vic-
times d'explosions collatérales.
L'Arabie saoudite, qui avait intercepté
en vol samedi un missile Scud tiré vers
son territoire par des rebelles yéménites,
le premier en dix semaines de guerre, a
bombardé le siège du Commandement
général de l'armée, au coeur de la capi-
tale.

Au moins quatre frappes aériennes ont
visé le site, contrôlé par les miliciens
chiites Houthis et leurs alliés, des mili-
taires restés fidèles à l'ancien président.
Ces raids ont provoqué des explosions
qui ont endommagé des maisons
voisines et poussé des familles à fuir le
quartier, selon une agence française
"Au moins 20 civils et 25 soldats et
officiers ont été tués" dans ces frappes, a
déclaré à l'AFP une source médicale, un
bilan proche des 44 morts annoncé par
les rebelles.
La veille, les rebelles et leurs alliés
avaient tiré un missile Scud contre le sud
du royaume saoudien, le premier annon-

cé publiquement depuis le déclenche-
ment le 26 mars de la campagne de
frappes au Yémen.
La rébellion a accepté vendredi de par-
ticiper, avec le gouvernement yéménite
en exil à Ryad, à des pourparlers initiés
par l'Onu, pour tenter de mettre fin au
conflit.
Le secrétaire général de l'Onu, Ban Ki-
moon a confirmé samedi que ces pour-
parlers auraient lieu à partir du 14 juin à
Genève. Il a réitéré son "appel urgent à
toutes les parties au Yémen à engager
des consultations de bonne foi et sans
conditions préalables". Agence

YÉMEN  

La coalition intensifie
ses raids sur Sanaa 

G7 EN ALLEMAGNE
Fermeté face

à Moscou
sur l'Ukraine

Berlin, Washington et Bruxelles
ont martelé dimanche leur fer-
meté face à Moscou dans le
conflit ukrainien qui s'est invité au
sommet du G7 en Allemagne,
tout comme le renflouement de la
Grèce sur lequel les négociations
piétinent.
Juste avant de partager bière
(sans alcool) et bretzels avec la
chancelière allemande Angela
Merkel dans le village bavarois de
Krün, le président américain
Barack Obama a insisté sur la
force du lien germano-américain
et la nécessité de faire face à
l'"agression" russe dans l'est de
l'Ukraine.
Un message clair à l'attention du
président russe Vladimir Poutine,
exclu du cercle des principales
puissances industrielles depuis
l'annexion par son pays de la
Crimée en mars 2014.
La cérémonie entourée de fol-
klore, sous un beau soleil et sur
fond de sommets alpins ennei-
gés, avait été précédée par un
entretien bilatéral des deux diri-
geants.
Ils sont tombés d'accord sur un
maintien des sanctions tant que
la Russie ne respectera pas com-
plètement les accords de Minsk et
la souveraineté de l'Ukraine, a
indiqué plus tard la Maison
Blanche. Les accords de Minsk
conclus en février entre les diffé-
rentes parties prévoient un ces-
sez-le-feu, régulièrement violé.
Sur le terrain, dans l'est de
l'Ukraine qui a vu ces derniers
jours une nouvelle flambée de
violence, la situation restait "ten-
due" dimanche, selon l'armée
ukrainienne.
Un porte-parole militaire a fait
état dimanche de vols de drones
et de tirs de lance-roquettes, à mi-
chemin entre le fief rebelle de
Donetsk et Marioupol, dernière
grande ville dans la zone du
conflit sous contrôle du gouver-
nement ukrainien. Huit soldats
ukrainiens ont été blessés au
cours des dernières 24 heures,
selon lui.
Les autorités séparatistes ont
pour leur part recensé deux civils
blessés à Donetsk dans des bom-
bardement attribués à l'armée
ukrainienne.
En Bavière la chancelière alle-
mande a accueilli en début
d'après-midi le reste de ses invi-
tés de marque - le président fran-
çais François Hollande, le Premier
ministre britannique David
Cameron, le président du Conseil
italien Matteo Renzi, le Premier
ministre japonais Shinzo Abe et
son homologue canadien
Stephen Harper - pour le sommet
proprement dit au château
d'Elmau, un hôtel de grand luxe.
A Krün,  Obama a aussi évoqué la
nécessité pour les partenaires du
G7 de se pencher sur les moyens
de "maintenir une Union euro-
péenne forte et propère", dans
une allusion à peine voilée à la
crise grecque.



PLUSIEURS “IMPORTATEURS NE DÉCLARENT PAS D’IMPÔTS”, SELON AMARA BENYOUNES

Les concessionnaires 
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l'IBS dès 2016

BMW X1, phase II
Le BMW X1 deuxième génération

sera présenté au prochain Salon de Francfort
prévu en septembre prochain. 
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2015
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Les
concessionnaires
automobiles
seront tenus, à
partir de 2016, de
déclarer l'impôt
sur le bénéfice
des sociétés
(IBS), et ce, dans
le cadre de la
mise en place des
licences
d'importation,
avait indiqué, au
milieu de la
semaine dernière,
le ministre du
Commerce,
Amara
Benyounes.
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Même si sa nouvelle Astra ne sera présentée qu'en septembre au Salon de

Francfort, Opel dévoile dès aujour-
d'hui les premiers clichés officiels de
sa compacte de onzième génération.
L'intérieur de l'Astra 2015 se fait quant
à lui très technologique.
Ces clichés permettent de découvrir
une nouvelle Opel Astra 2015 au profil
dynamisé grâce à des lignes plus ten-
dues, une face avant moderne et agres-
sive, une ligne de pavillon à la fois
fuyante et flottante et un regard très
travaillé. Les projecteurs inaugurent
une technologie d'éclairage matricielle
à LED baptisée IntelliLux et composée
de huit segments dans chaque phare.
A l’intérieur, on retrouve une planche
de bord à l’aspect plus épuré que
l’actuelle avec face au conducteur des
compteurs traditionnels et au niveau de
la console centrale, un grand écran tac-
tile commandant le système multimé-
dia IntelliLink, qui sera compatible

avec grand écran tactile sous la coiffe
de planche de bord pour l'Astra 2015.
La nouvelle Astra sera également l’un
des premiers modèles d’Opel à être
équipé des services connectés Onstar.
Elle disposera enfin de nombreux
équipements de sécurité comme la
reconnaissance des panneaux de sig-
nalisation, le freinage d'urgence,
l'alerte de présence dans l'angle mort,
etc.
Plus courte de 5 centimètres, plus
basse de 2,6 centimètres et plus légère
que sa devancière, la nouvelle Opel
Astra 2015 disposera d’une toute nou-
velle plateforme et de motorisations
récentes avec par exemple le 1.0 turbo
essence à 3 cylindres (105 ch), le 1.4
turbo essence à quatre cylindres (à par-
tir de 145 ch) et le 1.6 turbo diesel à
quatre cylindres (à partir de 105 ch).

R
appelant que les impor-
tations de véhicules
seront soumises aux
licences d'importation
à partir de 2016,

Benyounes a affirmé que "parmi les
critères qui seront exigés (dans le
cadre de ce mécanisme) est la déclara-
tion de l'IBS". "C'est parmi les plus
grands vendeurs de voitures en Algérie
qu'il y a moins de déclaration d'impôts.
Cela veut dire que leurs marges (béné-
ficiaires) sont faites à l'étranger", a-t-il
affirmé. "Nous sommes le seul pays au
monde où nous pouvons importer
autant de voitures que nous voulons.
Les concessionnaires algériens ne sont

jamais limités dans le nombre de leurs
importations", a-t-il observé.
Selon le ministre, "tous les concession-
naires automobiles, sans aucune
exception, sont astreints par les con-
structeurs à importer (pour le marché
algérien) un certain nombre de
véhicules", ce qui a permis, parfois,
d'introduire sur le marché national des
véhicules avec de fausses dates de fab-
rication. "Il est possible que vous
achetiez une voiture en 2015 alors
qu'en réalité, elle a été fabriquée en
2014 ou en 2013", a-t-il fait savoir.
Parmi les produits qui feront l'objet de
licences, Benyounes a cité les
véhicules.

SALON DE FRANCFORT

BMW X1, phase II
Le BMW X1 deuxième
génération sera présenté au
prochain Salon de Francfort
prévu en septembre
prochain. Très proche de son
grand frère le X3, le nouveau
BMW X1 adopte le gabarit
d'un SUV. Ce deuxième opus
mesure 4,44 m de long, 1,82
m de large et 1,60 m de haut
alors que la position d'assise
est surélevée de 3,6 cm à l'a-
vant, 6,4 cm à l'arrière.
Structurellement, le petit SUV
bavarois évolue aussi en
reposant désormais sur la
plateforme des Série 2 Active
Tourer et Gran Tourer.
Le constructeur Munichois
annonce que l'espace pour
les passagers arrière a été
accru (+ 8 cm). Le volume de
coffre progresse également
de 85 litres pour atteindre 505
litres et 1.550 litres quand la
banquette 40/20/40 est
rabattue.
Au sein de l'habitacle, on
remarque un cockpit orienté
vers le conducteur avec l'af-
fichage tête haute en option.
Toujours en option, il est pos-
sible de rabattre le siège pas-
sager en tablette alors que la

banquette peut coulisser sur
13 cm.
Sous le capot, on note l'ar-
rivée de moteurs quatre-
cylindres de dernière généra-
tion, associés à une BVM6 ou

une BVA8, augurant d'une
efficience améliorée de 17%.
Au lancement, on dénombr-
era deux moteurs essence,
20i (194 ch) et 25i (231 ch),
disponibles uniquement en

transmission intégrale, ainsi
que trois blocs Diesel, 18d
(150 ch), 20d (190 ch) et 25d
(231 ch). Des trois-cylindres
seront introduits dans un
deuxième temps.

AUTO-MOTO

Kymco Algérie au Fise Demostop Alger 2015
Kymco Algérie a pris part au Fise
Demostop Alger 2015 qui s’est
déroulé sur l'esplanade de Riadh
El-Feth. Cet événement a été une
première en Algérie, en Afrique et
dans le Monde arabe et se veut être
une véritable destination pour les
sports extrêmes après les XGames
et les Gravity Games. Cette mani-
festation internationale lancée en
1997 qui a enflammé les plus
grandes villes de la planète avec
des milliers de riders regroupe à
Alger du 4 au 6 juin des compéti-
tions et des shows spectaculaires
de BMX, FMX, Skate, Roller, Dirt
ainsi que Flat.
Nombreux concerts et DJs mondi-
alement connus comme DJ Cut
Killer ou DJMawi Africa sont
présents pour mettre une sacrée
ambiance. Habitué à l'extrême et à

l'aventure grâce à sa gamme de
quad, leader sur le marché algérien,
Kymco Algérie participe à cette
fête le samedi 6 juin et propose à
son tour un show « Quad » des plus
enflammé. Nos pilotes à bord de
leur quad réaliseront des figures
sur deux ou quatre roues pour le
plaisir de tous.

Kymco Algérie, soucieuse de
faire découvrir les plaisirs du quad,
souhaite apporter aux visiteurs une
nouvelle expérience avec ces
engins à 4 roues tout terrain dont
l'utilisation est multiple, sur les
plages ou en forêt, en usage loisir
ou exclusivement utilitaire. Kymco
Algérie rappelle que son offre quad
est la plus large du marché en
Algérie avec des modèles de 90
cm3 à 450 cm3 disponibles en stock
et garantis 2 années.

OPEL

Nouvelle Astra 2015, plus agressive 
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Les concessionnaires automobiles seront tenus, à partir de 2016, de déclarer l'impôt sur le bénéfice des sociétés (IBS),
et ce, dans le cadre de la mise en place des licences d'importation, a indiqué, au courant de la semaine dernière, le

ministre du Commerce, Amara Benyounes.
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automobiles obligés 

de déclarer l'IBS dès 2016

FIAT 500
Elle passera
au scalpel

à l'automne 2015

Commercialisée en juillet 2007, légère-
ment remaniée courant 2014, la citadine
chic de Fiat repassera sur la table
d’opération cet été. Cette fois les
changements cosmétiques seront plus
visibles. Sa prochaine actualité sera un
restylage à l'automne 2015.
Un document interne stipule la
présence de boucliers redessinés, de
phares de Fiat 500 X et de feux à LED
qui constitueront les principales évolu-
tions de la Fiat 500 restylée (2015). Sur
le plan technique, la technologie LED
pour les feux diurne et un système con-
necté remanié feront leur apparition.
Selon notre confère malaisien
Paultan.org, photos espions à l'appui, la
Fiat 500 arborera un nouveau regard
plus high-tech.
Selon une source interne au groupe
Fiat, le lancement de cette version
restylée de la Fiat 500 interviendra le 11
juillet 2015. La production dans l’usine
de Tichy (Pologne) démarrera à
compter du 20 août 2015 pour les
finitions Lounge et Club puis en sep-
tembre pour les nouvelle Fiat 500 Pop et
Fiat 500 Popstar.

AUDI

Une TT en version crossover au programme
La famille TT comprend un coupé
et un roadster. Mais Audi avait
laissé entendre qu’une troisième
carrosserie pourrait rejoindre la
famille… A savoir un crossover,
tel que celui illustré ci-dessus ?
Dévoilé au salon de Pékin l’année
passée, le concept TT Offroad
reprenait les caractéristiques stylis-
tiques du TT et les appliquait à un
crossover. 
Relativement pratique et préser-
vant l’allure sportive du TT coupé,
ce modèle a de bonnes chances

d’être prochainement commercial-
isé.Le nom de TTQ n’est évidem-
ment qu’une supposition, mais il
ferait un lien évident entre la
sportivité et la famille de SUV
Audi, utilisant le préfixe Q. 
Nous en saurons peut-être plus
dans les mois à venir, certains
prédisant déjà une commercialisa-
tion en 2017. Ce modèle serait au
Q3 ce que le BMW X4 est au X3 :
une version un brin moins
pratique, mais plus élégante et
sportive.

Renault Algérie a été le partenaire du Festival international des sports extrêmes (FISE) du 3 au 6 juin 2015,
à Riad-El-Feth. Fise Word Series a choisi la ville d’Alger comme première étape des 6 villes sélectionnées à travers le
monde. Au programme, l’esplanade de Riad-El-Feth qui a connu des démonstrations spectaculaires de BMX, skate,
roller, VTT et bien d’autres sports extrêmes.
Renault Algérie y a participé en tant que transporteur officiel des riders ainsi que des guest stars, à l’instar du rappeur
américain Lil Jon, du DJ de renommée internationale Cut Kiler et d0es ambassadeurs de l’événement Taig Khriss,
Wassim Benslimane et Lamine Fethi.
L’espace motorisé a été dédié à Renault avec une star qui n’a pas manqué de se faire remarquer. Renault Kadjar était
de la partie, installé en plein milieu des rampes de ride sur lesquelles les motos cross et BMX ont fait leur show
spectaculaire.
Autre occasion de découvrir des sensations extraordinaires, l’OCculus Rift que Renault Algérie a mis à la disposition
des plus courageux. Dix invitations par jour ont été offertes pour les gagnants du jeu Oculus Kadjar sur la page
Facebook de Renault Algérie. En plus d’être une manifestation sportive de premier plan, cet évènement se veut un
rendez-vous pour une grande fête de la jeunesse. Les guest-stars se sont produits chaque soir pour le plaisir de tous.
La dernière soirée s’est clôturée par le groupe Djmaoui Africa dont le clip Dellali a été sponsorisé par le groupe
Renault.

FESTIVAL INTERNATIONAL DES SPORTS EXTRÊMES

Renault Algérie partenaire
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FIOFA, PROJECTION D’EDDALIL D’AMOR HAKKAR  

Seul contre... tous
Dans toutes les sociétés
patriarcales, l’infertilité est
perçue comme un problème
attribué à une minorité de
personns, or la réalité est tout
autre. 

DE NOTRE ENVOYÉ SPÉCIAL
À ORAN : IDIR AMMOUR

E
n effet, la possibilité de devoir
affronter une situation d’in-
fertilité, et encore plus,
accepter un don d’ovocytes,
est souvent considérée
comme très improbable.

Néanmoins, la vie est un parcours à
découvrir, qui peut nous mener à des situ-
ations inattendues. Ainsi, parfois on doit
faire face à des situations difficiles, et
prendre des décisions compliquées. Si on
a de la chance, on peut trouver un soutien
dans notre entourage, mais parfois on se
retrouve seul face à cette réalité, car l’in-
fertilité reste un tabou dans notre société.
De ce fait, les personnes affectées se
replient souvent sur elles-mêmes et souf-
frent en silence. Pour bien décrire cette
situation, le réalisateur Amor Hakkar,
également co-auteur du scénario avec
Florence Bouteloup, ont décidé d’écrire
leur projet sous la forme d’un récit fictif
racontant l’histoire d’un patient qui souf-

fre d’infertilité. Intitulé Eddalil, le fim a
été dimanche à l'affiche de la salle
Maghreb d'Oran dans le cadre des vision-
nages des longs-métrages en compétition
au 8e Festival international d'Oran du film
arabe (FIOFA). Magistralement interprété
par Nabil Asli (Ali), Anya Louanchi
(Houria), Zineb Ahmidou (Fatima) aux
côtés de Ritage Saouli, Hichem Berdouk
et Toufik Mezaache, Eddalil relate l'his-
toire d'Ali, un chauffeur de taxi et de sa
femme, Houria, qui n'arrivent pas à avoir
d'enfant. Parti dans une autre ville pour
tester sa fertilité, Ali se voit accusé par
Fatima, une femme enceinte, d'être le père
du bébé qui va naître... 

La stérilité masculine constitue la
problématique centrale de l'œuvre qui
aborde également les thématiques d'ordre
social comme l'amour, la fidélité et la
famille. Salué par la critique depuis sa
sortie officielle, Amor Hakkar a vu son
œuvre nominée dans plusieurs festivals
cinématographiques, dont celui de Dubaï.
Eddalil fait suite à trois premiers longs-
métrages du même cinéaste, intitulés Sale
temps pour un voyou (1992, sélection offi-
cielle aux festivals de Carthage, Tétouan
et Paris), La maison jaune (2007, festival
de Locarno, Suisse) et Quelques jours de
répit (2010, festival de Sundance, Etats-
unis). Sa filmographie comprend aussi des
courts-métrages, dont Apprends-moi à
compter jusqu'à l'infini (1990), et un doc-

umentaire intitulé  Timgad, la vie au cœur
des Aurès qui lui valut en 2003 une
récompense au Festival "Vues d'Afrique"
de Montréal. Amor Hakkar est né en 1958
à Khenchela. Arrivé en France avec ses
parents à l'âge de six mois, il passe sa
jeunesse à Besançon, où il suit des études
scientifiques. De cette enfance, il tire
La cité des fausses notes, roman publié et
primé en 2001. Eddalil est le deuxième et
dernier long-métrage représentant
l'Algérie à la nouvelle édition du FIOFA
qui a déjà vu la projection de Rani Meyet
de Yacine Benhadj. Au total, douze longs-
métrages en compétition seront
départagés par le jury présidé par le cri-
tique cinéma libanais Ibrahim El-Aris.
Dans un autre contexte, à la veille, le col-
loque scientifique de la huitième édition
du Festival d’Oran du film arabe s’est clô-
turé, tard dans la soirée, à l’hôtel Sheraton
d’Oran avec la participation de plusieurs
écrivains algériens et arabes. Ayant
comme thématique «Le roman et le ciné-
ma», les intervenants ont débattu, durant
trois jours, des relations et influences
entre la littérature et son adaptation au
grand écran. Les participants à cet évène-
ment scientifique ont appelé à élargir le
thème du colloque international "Roman
et cinéma" aux autres arts lors de la
prochaine édition. Ils ont également
recommandé le prolongement des
journées du colloque à l'avenir, afin de

donner le temps nécessaire à l’examen de
tous les aspects de la problématique pro-
posée au débat. D’autre part, ils ont
insisté sur un recueil des communications
données lors de cette édition. Le colloque
a permis aux académiciens, cinéastes, scé-
naristes et critiques de débattre des rela-
tions entre le roman et le cinéma et de
l'adaptation à l’écran de grandes œuvres
littéraires arabes et universelles, notam-
ment algériennes. 

De leur côté, le commissariat du
FIOFA entend mettre en place de nou-
velles traditions rehaussant le fait culturel.
En plus de son côté scientifique, le col-
loque "Cinéma et roman" a, pour objectif,
de "mieux vendre l’image d’Oran", non
seulement comme capitale du cinéma
arabe, mais aussi celle de la littérature
arabe et universelle. Pour rappel,
l’écrivain et essayiste algérien Rachid
Boudjedra a été honoré par le commissari-
at du FIOFA pour ses 50 ans d’écriture et
son apport à la cinématographie nationale.
Un ouvrage collectif rassemblant 50
textes dédiés à l’œuvre et aux thématiques
de Rachid Boudjedra a été élaboré par des
universitaires et auteurs algériens et
arabes. Le ministre de la Culture,
Azzedine Mihoubi, a appelé, à l’ouverture
de ce colloque, les cinéastes à se pencher
sur les romans algériens pour les adapter à
l’écran.

I. A.

FESTIVAL NATIONAL DE MARIONNETTES

80 spectacles programmés à Aïn-Témouchent
P as moins de quatre-vingt (80) spec-

tacles, dont dix (10) en compétition,
marqueront la neuvième édition du

Festival culturel national de théâtre de
marionnettes (FCNTM), prévu du 10 au
16 juin à Aïn-Témouchent, a annoncé
dimanche le commissaire du Festival. Ces
représentations dont également soixante-
quatre (64) concernent l’animation de
l’environnement à travers les 28 com-
munes de la wilaya et six destinées aux
personnes handicapées, figurent au pro-
gramme de cette édition, a indiqué Karim
Bouarfa, lors d’une conférence de presse
au complexe culturel qui abritera l’événe-
ment. La plus grande majorité des
représentations s’effectuera au chef-lieu
de wilaya (24), à Aïn-El-Kihal, Hammam-
Bouhadjar et Aïn- Larbaâ (8 chacune). Le
FCNTM touchera, également, les enfants

hospitalisés et ceux handicapés ou défi-
cients mentaux. Pour les spectacles en
compétition, le commissaire du Festival a
signalé que sur les 24 compagnies qui ont
présenté leurs candidatures, 10 ont été
sélectionnées par un jury de présélection,
avec comme critère "la qualité et la nou-
veauté de la pièce". Le jury de la 9e édi-
tion, présidé par Rachid Djerrou, acteur,
ex-directeur du théâtre de Mascara et
commissaire du festival de théâtre ama-
teur de Mostaganem, est composé de
Amerghad Amel (réalisatrice et actrice),
Saïd Bouabdellah (réalisateur-écrivain et
ex-directeur du TRO), Rabie Kachir (réal-
isateur et acteur) et Douila Noureddine
(spécialiste de la marionnette).

L’édition 2015 sera marquée, égale-
ment, par l’organisation d’une journée
d’étude sur "Le théâtre de marionnette et

le développement de la créativité", à
laquelle prendront part les participants
venus de huit wilayas du pays. S'agissant
des objectifs escomptés par cette manifes-
tation institutionnalisée, le commissaire
du Festival a cité l’encouragement des
troupes dans le domaine de la production,
le rapprochement du FCNTM des specta-
teurs et la création d’une banque de don-
nées pour cette manifestation. A partir de
cette édition, le premier prix a été relevé à
600.000 DA au lieu de 350.000 précédem-
ment, décision intervenant parallèlement à
la création d’un nouveau prix, celui du
meilleur confectionneur de marionnettes.
L’ouverture officielle du FCNTM est
prévue le 10 juin prochain à 17 h au com-
plexe culturel d’Aïn-Témouchent, a-t-on
encore annoncé.

10E BIENNALE AFRICAINE DE
LA PHOTOGRAPHIE À BAMAKO

Deux Algériens
au rendez-vous

Les photographes algériens, Besma
Djemila Khalfa et Youcef Krache,
exposeront à la 10e Biennale africaine
de la photographie, prévue en novem-
bre prochain dans la capitale mali-
enne Bamako, indiquent les organisa-
teurs sur leur site Internet. Les deux
Algériens ont été sélectionnés parmi
39 artistes (photographes et vidéastes
de l'Afrique et de la diaspora) suite à
un appel à participation lancé en janvi-
er dernier et qui avait recueilli
quelques 800 candidatures, précise-t-
on. Né en à Annaba Besma Djemila
Khalfa est infographe de formation.
Photographe professionnelle depuis
2011, elle participe à de nombreuses
expositions en Algérie, notamment au
dernier Festival national de la pho-
tographie d'art (Fespa), tenu en
novembre 2014 au Musée d'art mod-
erne et contemporain d'Alger. La
même année, elle proposait à l'Institut
français de Tlemcen une exposition
intitulée "Théâtre des venelles".
Connu d'abord à travers les réseaux
sociaux, Youcef Krache fait partie
d'une jeune génération de pho-
tographes qui renouvelle les théma-
tiques et l'esthétique de cet art en
Algérie. L'espace culturel "La
Baignoire" avait accueilli en février
dernier ses portraits en noir et blanc
d'usagers des transports en commun
de la capitale algérienne, à l'occasion
de l'exposition collective "Chawari3".
Organisé depuis 1994 par le ministère
malien de la Culture, la Biennale
africaine de la photographie (appelée
également Rencontres de Bamako) est
considérée comme la plus importante
rencontre internationale de photogra-
phie d'Afrique. L'évènement bisan-
nuel ne s'est pas tenu depuis 2011 où
la 9e édition avait été consacrée au
thème "Pour un monde durable".

CULTURE
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Le comportement de l'enfant influencé
par sa flore intestinale ?

Des chercheurs ont trouvé une corrélation entre le tempérament des enfants et la composition de leur flore intestinale. Les
bactéries du microbiome intestinal interagiraient avec les hormones du stress, chez les garçons comme chez les filles.  

S elon l'étude, chez les filles, la
retenue serait associée à une
moindre diversité des bactéries
intestinales.  

Les bactéries de la flore intestinale jouent
des rôles importants dans la santé de l’in-
dividu et ont été liées à différentes mal-
adies chroniques telles que l’obésité,
l’asthme ou l’allergie. Le microbiote
intestinal compte environ 1.014 micro-
organismes et 400 à 500 espèces bactéri-
ennes. Au départ, la mise en place de la
flore intestinale du nouveau-né est influ-
encée par le type d’accouchement, puis
par l’alimentation. Les enfants nés par
césarienne n’ont pas les mêmes bactéries
que ceux nés par voie vaginale. Il en est
de même des enfants allaités ou non. 
Pour comprendre comment démarrent
certaines maladies chroniques liées à la
flore intestinale, des chercheurs de l’uni-
versité d’État de l’Ohio ont étudié les
micro-organismes de 77 enfants âgés de
18 à 27 mois. Les mères des enfants ont
répondu à des questionnaires sur le com-
portement de leur bambin. Les résultats
paraissent dans la revue Brain, Behavior
and Immunity. 
Chez les garçons comme chez les filles,
les enfants qui avaient la plus grande
diversité génétique bactérienne mon-
traient plus souvent des comportements
extravertis tels que : 
humeur positive, curiosité, sociabilité,
impulsivité. Dans l’ensemble, les associa-
tions du tempérament avec le microbiome
intestinal étaient moins fortes chez les
filles que chez les garçons. La corrélation
existait même après avoir ajusté les résul-
tats en fonction de l’allaitement, l’alimen-
tation et le type d’accouchement, des fac-
teurs connus pour influencer la flore
intestinale du jeune enfant.

Plus de diversité bactérienne
chez les extravertis 

Chez les garçons seulement, les traits de
personnalité extravertis étaient associés
avec l’abondance de micro-organismes
des familles des Rikenellaceae et
Ruminococcaceae et des genres Dialister
et Parabacteroides. Chez les filles, des
comportements comme de la retenue, une
demande de câlins ou d’attention étaient
associés à une moindre diversité des bac-
téries intestinales. Les filles qui avaient
une abondance de Rikenellaceae sem-
blaient ressentir plus de crainte que celles
qui avaient une composition de la flore
plus équilibrée. Cette étude ne permet pas
d’établir un lien de cause à effet mais sug-

gère, comme d’autres travaux, un lien
entre la flore intestinale et le psychisme.
D’après Lisa Christian, principale auteur
de l’article, il existe des preuves indiquant
que les bactéries intestinales interagissent
avec des hormones du stress. Or ces hor-
mones sont impliquées dans des maladies
chroniques comme l’obésité et l’asthme.
Pour Michael Bailey, un autre auteur de
l’article, « il y a certainement une commu-
nication entre les bactéries de l’intestin et
le cerveau, mais nous ne savons pas
lequel commence la conversation ». Il for-
mule ainsi plusieurs hypothèses : « Peut-
être que les enfants plus sociables ont
moins d’hormones du stress impactant
leur intestin que les enfants timides. Ou

peut-être que les bactéries aident à
atténuer la production d’hormones du
stress quand l’enfant rencontre quelque
chose de nouveau. Cela pourrait être une
combinaison des deux ». Si ces relations
bidirectionnelles entre l’intestin et le
cerveau existent effectivement dans les
premières années de la vie, cela pourrait
permettre d’envisager des moyens de
prévenir des désordres physiques et men-
taux. Cependant, les chercheurs décon-
seillent aux parents d’essayer de changer
le microbiome intestinal de leur enfant car
ils ignorent à quoi ressemblerait une flore
intestinale idéale : « Le microbiome par-
fait varie probablement d’une personne à
une autre », explique Michael Bailey.

Lei gong teng, une plante
pour traiter l’obésité ?

U ne plante provenant de la
médecine chinoise traditionnelle
et appelée Tripterygium wil-
fordii, ou Lei gong teng ou

encore « vigne du tonnerre divin », pourrait
fournir un traitement de l’obésité grâce à
un composé, le célastrol, qui favorise l'ac-
tion d'une hormone coupe-faim, la leptine.
Des souris obèses traitées au célastrol man-
gent moins et perdent jusqu’à 45 % de leur
poids. La « vigne du tonnerre divin »
favoriserait l'action de la molécule de lep-
tine, une hormone coupe-faim.  La leptine
est une hormone dérivée des adipocytes
(les cellules de graisse) qui signale au
cerveau que l’organisme dispose de suff-
isamment d’énergie. Si la signalisation via
la leptine fonctionne mal, l’individu mange
trop et peut souffrir d’obésité, une cause
majeure de développement de maladies qui
réduisent l’espérance de vie telles que le
diabète de type 2, les maladies cardiovas-
culaires, l'hypertension ou la stéatose hépa-
tique non alcoolique. Des médicaments qui
favorisent l’action de la leptine pourraient
donc être efficaces pour traiter l’obésité.
Mais la leptine ne réduit pas la faim chez

des individus obèses, qui ont pourtant de
hauts niveaux d’hormone dans le sang. Si
des souris minces reçoivent de la leptine,
elles mangent moins et perdent du poids,
mais ce n'est pas le cas chez des souris
obèses DIO (Diet-induced Obesity), d’où
l’idée que l’obésité soit associée à une
résistance ou une insensibilité à la leptine.
De plus, il a été montré précédemment que
la résistance à la leptine était associée à une
réponse au stress dans une structure cellu-
laire particulière : le réticulum endoplas-
mique. L’augmentation du stress du réticu-
lum endoplasmique dans le cerveau
jouerait un rôle dans le développement de
la résistance à la leptine.  Dans un article
paru dans Cell, des chercheurs ont utilisé
une nouvelle approche pour identifier des
molécules qui augmenteraient la sensibilité
à la leptine afin de traiter l'obésité. Ils se
sont servis d’une base de données con-
tenant des profils d’expression génétique
de cellules humaines traitées avec plus
d’un millier de petites molécules. Ils ont
ainsi trouvé une molécule avec un profil
d’expression pouvant être associé à une
amélioration de la fonction du réticulum

endoplasmique et une sensibilité à la lep-
tine : le célastrol, un composé naturel
extrait des racines de la plante
Tripterygium wilfordii, aussi appelée thun-
der god vine (« vigne du tonnerre divin »)
ou encore Lei gong teng.

Une perte de poids plus
efficace qu'une chirurgie de

l'obésité

En seulement une semaine de traitement
avec le célastrol, des souris obèses ont
réduit leurs apports alimentaires d’envi-
ron 80 % par rapport à des souris obèses
non traitées. À la fin de la troisième
semaine, les souris traitées ont perdu
jusqu'à 45 % de leur masse corporelle de
départ, notamment en brûlant des graisses
stockées. L’effet du célastrol était même
plus important que celui d’une chirurgie
bariatrique chez la souris où la perte de
poids est d’environ 35 à 40 %. De plus, le
célastrol réduisait les niveaux de
cholestérol et améliorait la fonction hépa-
tique et le métabolisme du glucose.  La
molécule favorisait la perte de poids chez
des souris obèses mais était inefficace

chez des souris ayant une déficience pour
la leptine ou son récepteur. Le célastrol
agirait donc en augmentant la sensibilité à
la leptine, comme le confirment les résul-
tats obtenus chez les souris minces. Le
célastrol était inefficace chez la souris
mince et les chercheurs pensaient que c'é-
tait dû aux niveaux de leptine circulante.
Ils ont donc augmenté la leptine circulante
en l’injectant à des souris minces traitées
avec du célastrol ; ils ont observé que la
consommation alimentaire et le poids
étaient alors réduits.  D’après Umut
Ozcan, auteur de cette étude et endocrino-
logue au Boston Children’s Hospital et à
la Harvard Medical School, 
« si le célastrol fonctionne chez les
humains comme chez les souris, il pour-
rait être un moyen puissant pour traiter
l’obésité et améliorer la santé de nom-
breux patients souffrant d’obésité et de
complications associées, comme la mal-
adie cardiaque, la maladie du foie gras et
le diabète de type 2 ». Cependant, même
si aucun effet toxique n’a été relevé chez
la souris, il faut rester prudent quant à l’u-
tilisation du produit chez l’homme.
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FOOTBALL, PRÉPARATION DE LA CAN 2017

Gourcuff peaufine ses plans
CHAMPIONNAT DE TIR AU

PISTOLET INTER-POLICE

Les dames
de Blida et

messieurs d’Oran
s'illustrent

Les tireurs dames de la région de
Blida et hommes d'Oran se sont
illustrés aux épreuves de la 28e

édition du championnat national
de tir au pistolet inter-police, qui a
pris fin dimanche au stand de tir
de l’hôtel de police relevant de la
Sûreté de wilaya d'Oran.
Chez les dames, Hassiba
Benmessahel s'est adjugée la pre-
mière place suivie de Boudjemaa
Rekia de la région de Blida et
Lalouate Yamina de la région
d'Oran.
En individuel hommes, les
représentants de la région d'Oran
ont nettement dominé la compéti-
tion après avoir remporté les trois
premières places du podium
grâce à Tayeb Mehli Tayeb,
Abdelkader Bensouna et Lalimi
Reda Zine El-Abidine. A l'issue de
ce championnat national, les 16
meilleurs tireurs (8 dames et 8
messieurs) se sont qualifiés pour
la coupe du Directeur général de
la Sûreté nationale (DGSN),
prévue les 13 et 14 juin à à
Benaknoun dans les spécialités de
tir combiné et rapide sur une dis-
tance de 25 mètres. Au total, 92
tireurs dont 28 dames représen-
tant six régions (Constantine,
Ouargla, Béchar, Tamanrasset,
Blida et Oran) ont pris part à ce
championnat national de quatre
jours, organisé par la DGSN en
collaboration avec la Sûreté de
wilaya d'Oran. Ce rendez-vous
sportif s'est clôturé par une céré-
monie de remise des trophées et
médailles, présidée par le chef de
Sûreté de wilaya d'Oran, Salah
Nouasri.

LIGUE DE DIAMANT, 5E ÉTAPE 
Makhloufi absent

à Birmingham
faute de visa 

L'absence de dernière minute du
champion algérien est due au
dépôt tardif par son manager,
d'une demande d'obtention de
visa d'entrée en Grande-
Bretagne. "Si le manager de
Makhloufi avait sollicité l'aide de
notre fédération ou du Comité
oympique et sportif algérien pour
l'obtention de visa, nous l'aurions
fait, mais les sportifs d'élite et de
haut niveau ont leurs propres
managers pour s'occuper des
problèmes d'ordre administratif",
a déclaré le président de la
Fédération algérienne d'ath-
létisme (FAA), Amar Bouras.
L'enfant de Souk-Ahras était
également absent du Grand Prix
de Rome disputé jeudi dernier.
Cette course à laquelle ont pris
part dix athlètes a vu la victoire
finale du Botswanais Nijel Amos
(BOT) qui a couru la distance en
1:46.77. 

Le technicien français,
Christian Gourcuff, aura
encore devant lui quatre jours
pour bien préparer l'entrée en
lice dans les qualifications
pour la Coupe d’Afrique des
nations (CAN 2017).

PAR MOURAD SALHI

L e sélectionneur de l'équipe nationale,
Christian Gourcuff, procède désor-
mais à la préparation tactique et de

ses plans de jeu ainsi que le choix du onze
qui débutera le premier match des qualifi-
cations pour la CAN 2017 face aux
Seychelles. Ainsi donc et depuis la
semaine passée Gourcuff soumet ses
poulains à un biquotidien. Le technicien
français compte profiter de tout son temps
pour apporter les réglages qui s’imposent
et faire un bon choix des joueurs qui
affronteront les Seychelles. Gourcuff aura
encore devant lui quatre jours pour revoir
certaines choses avant d’affronter cette
équipe du Seychelles. D'ici là, les
coéquipiers de Bentaleb doivent bien se
concentrer sur leur travail, afin de bien
aborder  ce match à domicile, prévu same-
di prochain au stade Mustapha-Tchaker de
Blida à partir de 20h30. Le premier
responsable à la barre technique des Verts
continue à tester l’ensemble des joueurs
au centre technique de Sidi-Moussa.
Puisqu’après la défection de Madhi
Lacen, Rafik Halliche et Djamel Mesbah,
c’est au tour de Yacine Brahimi de déclar-
er forfait pour ce match face aux
Seychelles. Conscient du poids de ces
joueurs, le technicien français prépare

d’ores et déjà ceux qui vont les remplacer.
Une situation compliquée pour  Gourcuff
qui est appelé à remporter cette première
sortie des qualifications pour la CAN
2017. Pour y faire face, il a fait appel à
Khaled Gourmi, le sociétaire du MC
Alger, mais Gourcuff a déjà préparé
Boudebouz pour s’occuper de ce poste. Le
sociétaire de Bastia a montré de belles
choses avec son club et il est connu pour
sa polyvalence. Boudebouz présente d’ex-
cellentes qualités et il sera d’entrée face
aux Seychelles. C’est une occasion en or
que Boudebouz ne devra pas rater pour
confirmer son talent. Pour le reste,
Gourcuff continue à suivre de près le

défenseur Essaad Belkalem. « Belkalem
vient juste de revenir d’une blessure.je ne
sais pas s’il sera apte à jouer ce match où
il doit patienter encore. Mais je dois le
suivre avant de se fixer sur sa participa-
tion ou non à ce match face aux
Seychelles », a indiqué  Christian
Gourcuff.

Le sélectionneur national compte
profiter de tout son temps avant de faire
un choix final concernant les joueurs qui
vont participer à ce match. Il aura suff-
isamment de temps pour mieux s’armer
sur tous les plans. Gourcuff ne compte
rien laisser au hasard durant les jours qui
précédent ce rendez-vous. M. S.

BASKETBALL, CAN ET JA 2015

le programme de préparation des Verts dévoilé
L a sélection nationale -seniors

messieurs - de basketball effectuera
quatre stages de préparation, entre le

24 juin et le 14 août pour préparer les
Championnats d'Afrique 2015, prévus du
19 au 30 août en Tunisie, et les Jeux
Africains, du 4 au 19 septembre, au
Congo, a annoncé samedi la Commission
nationale des compétitions (CNC) de la
Fédération algérienne (FAB). Les deux
premiers stages sont prévus en plein mois
de Ramadhan, du 24 au 30 juin à Alger, en
ce qui concerne le premier, et du 30 juin
au 15 juillet, en Slovénie, pour le second. 

"Nous essayons de trouver un compro-
mis avec les organisateurs pour disputer
un minimum de trois matchs amicaux pen-
dant notre séjour en Slovénie. La question
est toujours en cours d'étude et on devrait
être fixés d'ici à une semaine", a indiqué à

l'APS le directeur technique national
(DTN) Abderezak Belkadi. A leur retour,
les joueurs de la sélection algérienne
bénéficieront de quelques jours de repos,
pour célébrer la fête de l'Aïd-El-Fitr avec
leurs proches, avant de reprendre du serv-
ice pour peaufiner leur préparation. Deux
autres stages sont programmés à cet effet.
Le premier du 20 au 25 juillet à Alger,
avec deux matchs amicaux au menu, les
25 et 27 juillet contre le Mali. Le 2e stage,
quant à lui, est prévu du 7 au 14 août, en
Turquie, avec un minimum de 3 matchs
amicaux au programme, contre des sélec-
tions africaines qui seront, elles aussi, en
préparation dans ce pays. A son retour à
Alger, la sélection nationale bénéficiera
de trois jours de repos avant de se rendre
en Tunisie en prévision des Championnats
d'Afrique qui débuteront le 19 août.

"Même en Tunisie, on devrait disputer un
ou deux matchs amicaux, contre des sélec-
tions africaines, qualifiées pour la phase
finale de cette compétition. On nous a fait
une proposition dans ce sens et nous
sommes intéressés", a affirmé Abderezak
Belkadi. La même source a rassuré que
l'effectif de la sélection nationale est
"pratiquement au grand complet" et qu'il
sera même renforcé par deux jeunes émi-
grés, évoluant en France. 

"Il s'agit de Cheriet Mehdi, sociétaire
d'un club nommé Le-Portel qui évolue en
Division pro "B", et Sahraoui Yanis qui lui
joue à La Rochelle, club sociétaire de la
Nationale Une", a encore précisé le DTN.
L'Algérie a été versée dans le groupe "D",
domicilié dans la ville côtière de
Hammamet, en compagnie de la Côte
d'Ivoire, du Cap-Vert et du Zimbabwe.

CHAMPIONNAT NATIONAL MILITAIRE DE PENTATHLON NAVAL

30 concurrents de 5 équipes présents à Oran
L e coup d’envoi du 8e championnat

national militaire de pentathlon
naval, a été donné dimanche à la base

navale principale de Mers-El-Kébir à
Oran avec la participation de 30 sportifs
représentant cinq équipes. Il s’agit des
équipes de la base navale d’Alger, de la
façade maritime centre (1ère région mili-
taire), la base navale de Jijel de la façade
maritime Est (5e RM), la base navale prin-
cipale de Mers-El-Kebir de la façade mar-
itime Ouest (2e RM), l’Ecole des sous-
officiers des forces navales de la façade
maritime ouest de Mostaganem et l’Ecole

d’application des troupes de marins
(EATM) de la façade maritime Est.

Cette compétition de quatre jours com-
porte cinq épreuves : le parcours d’obsta-
cles maritimes, la natation de sauvetage,
les techniques navales, la natation utili-
taire et le cross amphibie. La cérémonie
d’ouverture de cette manifestation
sportive a été présidée par le général
Benmeddah Mahfoud, commandant de la
façade maritime Ouest représentant le
chef de la 2e région militaire et le com-
mandant des forces navales. Dans une
allocution d'ouverture, le général

Benmeddah a souligné l’importance de
cette discipline sportive dans la formation
du combattant, exhortant les concurrents à
faire preuve d’éthique sportive. 

Il a rappelé, au passage, l’intérêt
accordé par le commandement de l’Armée
nationale populaire (ANP) à ces
compétitions sportives qui constituent une
bonne occasion pour préparer le combat-
tant, sur le plan physique et moral, à
mieux assumer ses missions de défense de
la patrie et par conséquent développer le
sport militaire en génral et naval
en particulier.
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Référence : Emploipartner-1406
Poste : Emploi Partner recrute pour BT MATMEDCO
UN DIRECTEUR COMMERCIAL ET MARKETING
• Le Directeur commercial et marketing a une double
mission de stratégie et management.
• D’une part, il développe une stratégie relative à l’ensemble
des produits issus de l’entreprise, en élaborant des plans
marketing (analyse du marché, détermination des cibles,
choix des axes publicitaires), en adaptant constamment ses
plans par rapport à l’évolution du marché, en concevant et
mettant en place des actions promotionnelles destinées à
développer les produits et à en optimiser les ventes.
• D’autre part, il doit manager son équipe pour assurer le
développement du chiffre d'affaires, l'augmentation de la
productivité et le rendement de chacun. Au quotidien, il
forme et anime les équipes commerciales et marketing dont
il fixe les objectifs et suit les réalisations. Il coordonne les
études marketing, supervise les processus de
communication, l''administration des ventes, travaille à la
création et au lancement de nouvelles offres, se met en quête
d'éventuels clients

Missions :
• Analyse les études et les remontées d'informations du
terrain issues de la force commerciale et technique, pour
mieux cerner les tendances et les composantes du marché et
son évolution
• Evalue le positionnement de la société sur le marché,
• Suit l’amélioration de l’évolution des parts de marché,
• Définit les moyens adéquats pour développer l'offre de la
société et la réalisation des objectifs: structuration de la
force de vente, outils d'aide à la vente, administration des
ventes,
• Veille au bon dimensionnement de l'équipe commerciale et
recrute le cas échéant en collaboration avec le RH des
stagiaires pour la réalisation de missions ponctuelles et de
marketing
• Détermine les meilleurs arguments et les meilleurs
supports à utiliser tenant compte de l'environnement et du
marché puis propose à la DG une stratégie de
communication adaptée
• Participe à l'élaboration et valide les outils d’aide à la
vente (argumentaire, outils promotionnels…)
• Définit les modalités d’assistance et conseil pertinents aux
clients
• Coiffe et valide l’élaboration des kits de communication,
• Participe à la réalisation des publications (bulletins,
plaquettes….)
• Veille à la diffusion des supports d’information,
• Prend en charge l'organisation d'événements visant à
promouvoir l'offre de la société : salons, séminaire... 
• Manage et supervise les processus de ventes, de
lancement et de communication des produits
• Suit l’avancée des produits concurrents et met en œuvre
des approches marketing et commerciales adaptées et
innovantes
• Suit et valide l’analyse de la concurrence et la traduit en
outils opérationnels
• Conçoit et met en place des actions promotionnelles
destinées à développer la commercialisation du produit et à
en optimiser les ventes
• Suit les campagnes publicitaires et promotionnelles,
• Propose la nature et les volumes des produits à lancer,
maintenir ou abandonner
• Pilote et met en œuvre la politique commerciale
• Participe et coiffe le lancement de nouveaux produits ou

services
• Identifie les cibles commerciales pertinentes pour la force
commerciale et définit des objectifs individuels et/ou
collectifs de développement du chiffre d'affaires
• Forme, encadre, motive son équipe et contrôle la
performance de chacun afin d’augmenter sa productivité et
développer ses compétences
• Dirige et anime la force commerciale : accompagnement
des commerciaux sur le terrain, conseils réguliers sur
l'approche commerciale…
• Fixe la politique tarifaire à appliquer à chaque client tenant
compte des marges tolérées
• Définit les conditions de vente selon la solvabilité du
client
• Elabore les stratégies de ventes offensives
• Assure la mise en œuvre des techniques de ventes
• Met en place un réseau de distribution
• Supervise les réseaux de vente et les circuits de distribution
• Assure le suivi des transactions commerciales et gère le
chiffre d'affaire
• Développe et suit les grands comptes
• Mène les négociations délicates et/ou avec les clients
stratégiques
• Suit les résultats commerciaux individuels et collectifs, et
valide l'atteinte des objectifs
• Organise et coiffe les revues de cohésion et de remise à
niveau pour tous les commerciaux, avec présentation des
nouvelles gammes de produits, élaboration de concepts de
vente innovants
• Participe à la formation et à l'intégration des nouveaux
collaborateurs
• Assure l'interface avec les autres Directions, notamment
celles travaillant sur le budget (approvisionnement,
finance, RH…) et veille à tout moment au respect des
procédures
• Assure la tenue et la régularité de travail du ses
collaborateurs 
• Etablit une analyse des opérations des ventes opérées et
l’évaluation des résultats par rapport aux objectifs assignés
à la direction 
• Assure le reporting auprès de la direction générale aussi
bien sur les évolutions du chiffre d'affaires que sur la
rentabilité de ses collaborateurs 

Profil :
• Ingénieur commerciel / licencié en sciences commerciales
ingénieur en commerce extérieur/ médecin / pharmacien /
biologiste
• 10 ans d'experience
• Sens de communication 
• Capacité de négociation et de persuasion 
• Force de persuasion 
• Rigueur, adaptabilité et mobilité 
• Compétences managériales 
• Sens de l’analyse 
• Raisonnement inductif et déductif 
• Doté d’esprit positif et créatif 
• Focalisé sur les résultats 
• grande résistance à la pression 
• Capacité de détecter et de gérer les problèmes 
• Maîtrise du français et de l’outil informatique
• Discrétion élevée et intégrité morale

Avantages :
• LAPTOP MOBILE / FORMATIONS QUALIFIANTES
& SEMINAIRES / DEPLACEMENTS A L’ETRANGER

Lieu de travail principal :
• Kouba

Référence : emploipartner- 1411
Poste : Emploi Partner recrute pour FILTRANS SPA
UN CADRE LOGISTIQUE

Missions :
• Gérer le traitement logistique de la commande, assurer le
suivi du transport en sachant réagir rapidement face aux
aléas 
• Suivi des commandes au départ de l'usine ou depuis des
prestataires logistiques externes/fournisseurs
• Coordonner le suivi de la préparation avec différents
services.
• Relation avec les transitaires pour planifier, réserver et
organiser les transports
•  Etablissement des documents liés au mode de transport
• Préparation de la documentation d'accompagnement de la
marchandise
• Communication au client des détails de l'expédition +
documents d'accompagnement
• Transmission des dossiers pour dédouanement au
transitaire et en assurer le suivi 
• Rapprochement fin de mois avec la comptabilité
• Tenue à jour des documents de gestion logistique
• Gérer les réclamations clients.

Profil :
• Bac +04 ans de formation ou déclarant en douane.
• 03 à 04 ans d’expérience dans le domaine logistique ou
transit.

Lieu de travail principal :
• Alger

Référence : emploipartner-1408
Poste : Emploi Partner recrute pour FILTRANS SPA
UN RESPONSABLE HSE

Missions :
• Prise en charge des exigences légales et réglementaires en
matière de SIE.
• Coordination, suivi et reporting inter agences de la fonction SIE
• Supervision, contrôle et compte rendu sur les activités de
surveillance et de gardiennage des sites de la société
• Montage et mise en forme du processus HSE
• Management et Pilotage du Processus de HSE.
• Mise en place du plan HSE. Pilotage de la veille réglementaire
HSE et garantie de son application.
• Conception et confection d’indicateurs HSE et tableaux de bord
• Gestion et suivi des tableaux de bord HSE.
• Vulgarisation, Formation et sensibilisation autour du
processus HSE

Profil :
• Ingénieur en HSE /Ingénieur contrôle qualité et
normalisation/Hygiène et sécurité industrielle
• Formation supérieure en hygiène, sécurité et
environnement.
• Expérience minimale 02 ans
• Expérience sur un poste similaire souhaitée
• Dynamique
• disponible

• Lieu de travail :
Alger

Référence : emploipartner- 1409
Poste : Emploi Partner recrute pour FILTRANS SPA
UN DIRECTEUR DE LDIRECTEUR DE L’ADMINISTRA’ADMINISTRATIONTION
GÉNÉRALE (CADRE DIRIGEANTGÉNÉRALE (CADRE DIRIGEANT).

Missions :
• Rattaché au président directeur général, vous encadrez
l'équipe de la direction de l'administration générale,
missions sont les suivantes:
• Assister le président Directeur Général dans la mise en
œuvre des décisions de gestion, de coordination et de
développement des activités relevant de son domaine de
compétence ;
• Manager la direction, concevoir, proposer et mettre en
œuvre les orientations stratégiques de ses différents
services.
• Veiller au respect des règles juridiques de fonctionnement
de l'administration et contribuer à l'amélioration des
procédures internes de l’entreprise.
• Garantir la qualité juridique des actes de la société,
participer à la rédaction de dossiers et d'actes administratifs
transversaux en lien avec les services.
• Assurer une veille juridique, apporter un conseil aux
services, alerter sur les risques juridiques et de contentieux
dans l’entreprise.
• Superviser les procédures contentieuses, mesurer les
enjeux et proposer des orientations.
• Supervise et contrôle la gestion des agences.
• Garantir l'organisation et le suivi des différents services et
superviser le pré-contrôle de légalité des actes.
• Supervise et contrôle la Gestion du patrimoine de
l’entreprise.
• Assurer le bon fonctionnement de la gestion des moyens
généra

Compétences :
• Niveau universitaire exigé et âgé de 45 ans au maximum
• Vous avez également des connaissances approfondies en
législation et droit du travail
• Vous connaissez le fonctionnement et les procédures
administratives
• Expérience d’au moins 5 ans dans un poste similaire
• Bonnes capacités de rédaction (français et arabe), l’anglais
serait un plus
• Maitrise parfaite de l’outil informatique
• Autonome, réactif et doté de fortes aptitudes
rédactionnelles et relationnelles
•  vous faites également preuve de qualités d'analyse, de
synthèse et avez le sens du service public
•  Bon manager, disponible et à l'écoute de vos agents, vous
savez piloter une équipe pluridisciplinaire.

Lieu de travail :
Alger

Référence : emploipartner- 1410
Poste : Emploi Partner recrute pour FILTRANS SPA
UN COORDINATEUR SIE (SÛRETÉ INTERNE
D’ÉTABLISSEMENT)

Missions :
• Rattaché au Responsable HSE 
• Coordinateur des structures de sûreté interne des agences 

OOffffrreess dd''eemmppllooiissOffres d'emplois

Comment répondre à nos annonces
Si l’une de nos offres d’emploi retient votre attention, faites-nous connaître vos motivations en nous adressant un C.-V avec photo

+ lettre de motivation en précisant votre réel intérêt pour ce poste, par mail, en vous rendant sur notre site :
www.emploipartner.com

Tel : 021 680 296/021 687 086
Fax : 021 298 595
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BIEN-ÊTRE ET SANTÉ

Séance thermale chez... soi 
Stressée, fatiguée,
démoralisée ou
malade ? Laissez-
vous tenter par une
séance thermale
chez vous...

Le bain tonifiant :
Faites bouillir 3 poignées de
romarin pendant 15 minutes.
Ajoutez ensuite quelques
gouttes d'huiles d'amande
douce ainsi qu'une infusion de
romarin. Versez le tout dans
votre bain.

Le bain vivifiant :
Diluez dans l'eau de votre bain
200 g de gros sel qui permet-
tront de vivifier vos tissus. Le
bain salé peut également aider
à maigrir (1 kg de sel). Ce
bain est cependant déconseillé
aux personnes ayant des pro-
blèmes cardiaques.

Le bain du bonheur :
Diluez dans de l'eau chaude 4
gouttes d'huile essentielle de
romarin, 4 de coriandre, 4 de
thym et 4 de sauge puis ajou-
tez 1 litre de lait. Versez dans
votre bain. 

Le bain apaisant :
Faite bouillir 1 litre d'eau.
Mélangez 20 ml de marjo-
laine, 20 ml de camomille, 50
ml d'huile d'amande douce.
Rajoutez quelques feuilles de
lavande, laissez infuser 5
minutes et versez dans votre
bain après avoir enlevé, si
vous le souhaitez, les feuilles
de lavande.

Le bain relaxant : 
Jetez trois poignées de fleurs
de camomille dans deux litres
d’eau. Faites bouillir pendant
dix minutes et laissez infuser
trente minutes.

Retirez ensuite les fleurs si
vous le souhaitez  et versez le
reste dans votre bain. 

Le bain adoucissant :
Diluez dans 1 litre de lait
bouillant 5 c. à soupe de miel.
Versez la préparation dans
votre bain.

LL a chambre et la maison peuvent vite devenir un nid
à polluants. En effet, une part importante des pol-
luants de l'air est due aux composés que l'on

retrouve dans les matériaux modernes de construction, les
meubles, les vernis, les peintures...
Certains gestes simples feront de votre chambre un environ-
nement meilleur pour votre santé.

Commencer par réduire un peu la température
L'idéal pour bien dormir est une température comprise entre
16 et 17 degrés.
De plus, en diminuant la température habituelle de 1°, vous
réduisez de 5 % votre consommation d'énergie.
Pensez aussi à fermer les volets et les rideaux pour éviter les

déperditions de chaleur.

Bien gérer sa consommation de chauffage  
Pensez à diminuer le thermostat des chauffages le matin
quand vous partez au travail, cela permettra de ne pas gaspil-
ler de l'énergie qui ne sera pas utilisée dans la journée.
Si vous êtes absents quelques jours, éteignez tout.

Bien aérer  
Vous évacuerez ainsi tous les polluants, l'humidité et vous
renouvellerez l'air pour avoir une chambre plus saine.

Faire la poussière   
Il faut savoir qu'une ampoule propre, sans poussière, aura un
flux lumineux beaucoup plus important. Pour cela, il suffit de
respecter quelques règles d'hygiène simples comme dépous-
siérer régulièrement avec un chiffon, passer l'aspirateur 
environ deux fois par semaine ou encore bien secouez les
tapis à l'air libre. 
Vous éliminerez en même temps les risques d'acariens et
d'allergie.

Quelques astuces  
- Pensez aux ampoules écologiques par exemple.
- Evitez une literie synthétique et préférez un sommier à latte
de bois et matelas en latex.
- Pour le mobilier, privilégier le bois massif local non traité,
si possible provenant de forêt gérée durablement. 
- Si vous utiliser de l'huile ou de la cire, choisissez-les écolo-
giques, cela vous permettra de ne pas respirer de solvants
mauvais pour la santé.

Poisson moulu et frit

Ingrédients :
250 g de filets de poisson
100 g de riz 
1 petit oignon coupé en cubes
2 œufs
2 c. à soupe de persil haché
2 c. à soupe de farine
Huile de friture
Sel, poivre 
Cumin, safran
Préparation :
Rincer le riz et le faire blanchir 2 mn
dans de l'eau bouillante, l’égoutter.
Couper les filets de poisson en mor-
ceaux. Mixer ensemble les morceaux
de poisson, le riz cuit, les cubes d'oi-
gnon. Mettre dans un saladier le
mélange de poisson, les œufs, les
épices, le persil haché et la farine,
bien mélanger. Prendre des portions
de préparation avec une cuillère à
soupe et les placer dans un bain
d'huile chaude, les faire dorer de tous
les côtés. Les égoutter sur du papier
absorbant.

Carrés à la confiture
et amandes effilées

Ingrédients :
250 g de beurre mou
225 g de sucre glace
2 jaunes d'œufs
1 sachet de sucre vanillé
La farine selon le mélange
Garniture :
Confiture d'abricot
180 g d'amandes effilées
1 boîte de fruits confits
Préparation :
Travailler le beurre et le sucre glace
jusqu’à ce qu’ils forment un mélange
crémeux, ajouter les jaunes d'œufs et le
sucre vanillé, ajouter la farine  peu à peu
et pétrir jusqu’à l’obtention d’une pâte
souple et lisse. La rouler en boule, lais-
ser reposer 15 min. Etaler la pâte en rec-
tangle, disposer le rectangle de pâte sur
une plaque recouverte d'une feuille de
papier sulfurisé. Découper la pâte en
carrés égaux de 4 cm de côté, badigeon-
ner toute la surface avec la confiture et
répartir au-dessus les amandes effilées
et à la fin garnir avec les fruits confits.
Cuire dans un four préchauffé à 180°C
jusqu'à ce qu'ils prennent une teinte
blonde clair rosé.

A S T U C E S
Choisir son fond de teint Bain de vapeur pour 

le visage

Le bain de vapeur sera encore
plus efficace si vous y ajoutez
quelques brins de romarin. Son
action purifiante préviendra
l'apparition des boutons. 

Choisissez-le liquide pour les
peaux sèches ou normales, en
crème, compact pour les peaux
mixtes et grasses, en poudre pour
les peaux grasses.

Tailler facilement un
crayon de maquillage

Pour que votre crayon à maquil-
lage soit facile à tailler et ne
casse plus, laissez-le dans le
réfrigérateur pendant une nuit.

Dans un bol, mélangez votre
savon habituel avec du sucre en
poudre  et un peu d'eau. Vous
pouvez aussi opter pour un
mélange miel-huile d'olive-
sucre. 

Gommage-maison

DÉCORATION MAISON

Idées pratiques pour une chambre plus saine  

PAGE ANIMÉE PAR OURIDA AÏT ALI
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Un étonnant ''rayon vert'' observé 
lors d'un coucher de soleil à Hawaï

Une nouvelle vidéo capturée dans l’archipel d’Hawaï, dévoile en accéléré un coucher de Soleil clôturé en beauté par l’apparition
d’un rayon vert, un phénomène optique particulièrement rare.  Certains affirment l’avoir vu de leurs propres yeux.

D ’ autres en revanche estiment
qu’il n’est qu’un produit
sorti tout droit de l’imagi-
nation de ses observateurs.

Quoiqu’il en soit le fameux "rayon vert"
censé apparaître aux derniers instants du
coucher de Soleil ne laisse pas indifférent.
Alors fiction ou réalité ? 
Une vidéo capturée par Eric Sterman,
dans l’archipel d’Hawaï, apporte une nou-
velle fois la preuve que le phénomène
existe bel et bien. La séquence a été
reprise sur la côte nord de l’île d’O’ahu.
Elle dévoile en accéléré le Soleil dis-
paraître sous la ligne d’horizon jusqu’à ce
qu’une lueur verte apparaisse furtivement
au sommet du disque. 
Le rayon vert est un phénomène optique
particulièrement rare qui se manifeste
généralement lorsque le Soleil se lève ou
se couche. Rapide, il nécessite une atten-
tion particulière pour pouvoir l’observer.
Certains le désignent même sous le nom
de "flash vert" car celui-ci ne dure jamais
plus de quelques secondes. 
Il peut adopter plusieurs formes allant
d’un point vert lumineux à celle d’un
rayon ou d’un arc intense et diffus. Si sa
manifestation a de quoi alimenter les
théories les plus fantaisistes, elle s’ex-
plique toutefois simplement.

Le fruit d’une réfraction 
de la lumière du Soleil

Le phénomène est en effet le fruit de la

réfraction de la lumière par l’atmosphère.
Pour mieux comprendre ce qu’il se passe,
il convient de rappeler quelques bases
d’optique. Depuis les expériences d’Isaac
Newton avec un prisme, nous savons que
la lumière du Soleil, également appelée
lumière du jour, n’est pas composée d’une
seule mais de nombreuses couleurs. 
Ces couleurs forment un spectre lumineux

de différentes longueurs d’ondes allant du
rouge, au violet, en passant par toutes les
couleurs de l’arc en ciel. Lorsque le fais-
ceau de lumière blanche issue du Soleil
traverse différents milieux transparents,
les rayons sont déviés. C’est ce qu’on
appelle la réfraction. 
Cette réaction entraîne une dispersion
chromatique qui laisse entrevoir les dif-

férentes longueurs d’ondes qui composent
la lumière du soleil. De part ses dif-
férentes couches, l’atmosphère terrestre
peut être considéré comme un ensemble
de milieux transparents aux indices de
réfraction différents. 
De cette manière, la lumière issue du
Soleil n’est pas réfractée de la même
façon selon l’altitude. La déviation des
rayons est plus importante dans les couch-
es basses de l’atmosphère.

Une apparition furtive dans
un spectacle de couleurs

chaudes

A cela s’ajoute le phénomène de diffusion
de la lumière qui varie selon les longueurs
d’onde. Le bleu et le violet, plus large-
ment touchés sont davantage éparpillés et
perdent ainsi en intensité. Il en va de
même pour le vert, dans une moindre
mesure.  Le rouge, l’orange et le jaune
sont en revanche très peu diffusé et ce
sont ainsi ces couleurs qui dominent
notamment lors du coucher ou du lever de
soleil. Toutefois, grâce à une réfraction
plus importante, il arrive parfois que le
vert se retrouve plus visible que les autres
couleurs. 
Cette situation nécessite cependant des
conditions particulières comme un ciel
clair et dégagé, peu chargé en poussières
ou autres particules. Il est donc plus facile
de le distinguer au-dessus de l’océan et
d’un horizon plat. 

L’encyclopédie D E S  I N V E N T I O N S

MOTEUR DIESEL

Inventeur : Rudolf Diesel Date : 1897 Lieu : Allemagne

Rudolf Diesel est le père des moteurs diesel. Il conçoit cet engin enflammant
le mélange iar-carburant non grâce à l’étincelle d’une bougie mais en
générant une forte pression qui élève la température dans le chambre de
combustion.

Une mystérieuse larve luminescente
découverte au Pérou

D ans la forêt amazonienne, un
photographe est tombé nez-à-
nez avec une larve lumineuse
équipée de grosses mandibules.

Lors d’une expédition dans la forêt ama-
zonienne péruvienne, une équipe d’ento-
mologistes guidée par un photographe
naturaliste a pu décrire une nouvelle
espèce de larve bioluminescence. Selon
leurs observations, ces créatures, de la
famille des coléoptères seraient de red-
outables prédatrices. Dans le règne ani-
mal, la bioluminescence désigne la pro-
priété d’un organisme vivant à produire
de la lumière à travers une réaction chim-
ique. Cette faculté n’est bien sûr pas
anodine. Les rayons lumineux détiennent
en effet un fort pouvoir attractif que ce
soit sur de potentiels partenaires ou
encore sur des proies. Un groupe de
chercheurs a récemment identifié au
Pérou une larve de coléoptère usant de

cette technique en qualité de prédatrice.
Bien que la nature exacte du spécimen
n’ait pas été encore confirmée, les scien-
tifiques en ont d’ores et déjà dressé le por-
trait s’attardant spécifiquement sur ses
incroyable prouesses de chasse.
Découverte par un photographe Le pre-
mier à avoir mis en évidence ces créatures
est Jeff Cremer. Il y a quelques années, ce
photographe naturaliste a repéré les larves
au hasard d’une randonnée nocturne dans
la forêt amazonienne péruvienne. Les
créatures, d’une dizaine de millimètres de
long, nichaient dans la couche supérieure
du sol, ponctuant ainsi le chemin de
points phosphorescents. 
Piqué de curiosité, il a capturé une série
de photographies et les a publiées sur le
portail communautaire Reddit dans l’e-
spoir que quelques experts parviennent à
identifier l’espèce. Faute d’y parvenir,
Jeff Cremer est retourné sur les lieux de sa

découverte en octobre dernier accompag-
né cette fois-ci de trois entomologistes de
l’Université de Floride : Aaron
Pomerantz, Mike Bentley et Geoff
Gallice. Une fois sur place, les chercheurs
ont aussitôt remarqué, chez les larves, une
longue paire de mandibules grandes
ouvertes. Pensant avoir affaire à l’attribut
d’un prédateur, ils ont alors évoqué la
possibilité d’une technique de chasse con-
sistant à attirer les proies en émettant de la
lumière puis à les piéger. 

De redoutables
techniques de prédation

Pour tester leur hypothèse, les entomolo-
gistes ont fixé une fourmi sur le bout d’un
bâton pour l’offrir à une larve. Une fois la
proie suffisamment proche, la créature
s’est jetée sur son butin, pour l’emporter
sous terre. Grâce à cette simple expéri-

ence, la nature prédatrice des larves a pu
être confirmée, explique Aaron
Pomerantz sur le blog Peru Nature. Pour
le moment, les observations menées sur
ces spécimens sont assez sommaires.
Davantage d’études sont encore néces-
saires pour mieux comprendre son com-
portement. Les entomologistes soupçon-
nent que les larves soit celles d’un spéci-
men d’élatéridé. Cette grande famille de
coléoptères est plus largement connue
sous le nom de taupins. Elle rassemble
notamment 200 espèces biolumines-
cences. Certaines de ces espèces utilisent
d'anciens nids de termites pour attirer des
proies comme des fourmis ou d'autres ter-
mites. "Nous avons observé que la larve
utilise un mur de terre, plutôt qu'un nid de
termites, en guise de maison et pour chas-
ser au sol. Cela pourrait être une niche
différente et pas encore documentée pour
ce groupe énigmatique de larves lumines-
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Ce film est un voyage émouvant, parfois déran-
geant, à travers cinquante ans d'archives audiovi-
suelles (documentaires, talk-shows, JT ou émis-
sions de radio...) restituant les réalités contradic-
toires de l'immigration dans six des principaux
pays d'accueil en Europe : Pays-Bas, Belgique,
Royaume-Uni, France, Allemagne et Suède. Sans
commentaires ni analyses, ni même éléments de
contextualisation, en dehors de quelques dates et
noms de lieux, ces images parfois rares, presque
toujours saisissantes, sont montées suivant un
ordre à peu près chronologique

22h30

MATRIX

Thomas Anderson est programmeur dans une
administration le jour et devient Neo le soir. Sous
ce nom se cache un pirate informatique aussi
brillant que recherché. Neo vit entre deux mon-
des, envahi par d'étranges pensées et des messa-
ges codés qu'il reçoit d'un homme dénommé
Morpheus. Il ne cesse de lui demander de répon-
dre à une question : qu'est-ce que la Matrice ?
Morpheus est, en effet, persuadé qu'il est l'élu, le
libérateur du monde

20h45

NOS JOURS HEUREUX 

Vincent Rousseau va diriger pour la première fois de
sa vie une colonie de vacances. Dès le départ en
train, les enfants sont ingérables : l'une a perdu sa
valise, l'autre assomme tout le monde de questions...
À leur arrivée au château, animateurs et enfants
s'installent. Commence alors le quotidien houleux de
cette colonie. Entre les animateurs complètement
déjantés, les gamins intenables et les visites surprises
de «Jeunesse et Sport», ces trois semaines vont être
plus mouvementées que prévues.

20h50

FOREVER DROIT
DANS LE MUR 

Au cours d'une soirée dans un bar rock, où Jo
est sortie avec son nouveau compagnon Isaac,
un musicien déchaîné met au jour un corps
momifié, en perçant une cloison à coups de gui-
tare. Jo et Henry apprennent qu'il s'agit d'une
jeune femme, Lucy Templeton, disparue depuis
trente-deux ans. Eddie, ex-chanteur punk à la
mauvaise réputation et ancien compagnon de
la victime, est incarcéré depuis pour son meur-
tre.  

22h35

MARGE D'ERREUR 

Brillante avocate, Rebecca Prieto parvient à
faire acquitter Kevin Gossens, accusé
d'avoir assassiné une femme. Afin de fêter
l'événement, Gossens invite Rebecca à
déjeuner. Lors du repas, l'avocate est trou-
blée par le discours de son client et va de
surprise en surprise... Le lendemain, horri-
fiée, Rebecca découvre un paquet avec un
doigt coupé portant une bague. Le paquet est
accompagné d'un mot de remerciement de la
part de Kevin Gossens.

20h35

RETOUR EN TERRE INCONNUE
EN INDONÉSIE, EN MONGOLIE

ET AU VIETNAM 

Depuis dix ans, Frédéric Lopez et les équipes de
«Rendez-vous en terre inconnue» convient un
invité à partir au bout du monde à la rencontre
des peuples autochtones. Et le principe est tou-
jours le même : l'invité ne découvre sa destina-
tion finale qu'une fois en vol... Le temps d'une
émission spéciale, l'animateur a proposé à
Marianne James, Virginie Efira et Frédéric
Michalak de revenir sur leur expérience, de par-
tager leurs souvenirs et de découvrir les images
qui ont été tournées sur les lieux de leur séjour,
en Indonésie, en Mongolie et au Vietnam. 

23h05

LA TÉLÉ DES INCONNUS

Entre 1990 et 1993, le trio composé de Pascal
Légitimus, Didier Bourdon et Bernard Campan
réalisaient une série d'émissions parodiques sur
la télévision, dont D8 rediffuse les plus grands
moments. Tout y passe : émissions, feuilletons,
journaux, publicités, clips ou bandes-annonces
de films. Quatrième partie de cette grande
rétrospective consacrée aux plus grandes paro-
dies télés des Inconnus, pour découvrir ou
redécouvrir ces sketchs devenus cultes.

22h35

ENQUÊTE D'ACTION 
HORS-SÉRIE DE DEAUVILLE 

À LA FRONTIÈRE BELGE 

Pour ce rendez-vous spécial, Marie-Ange
Casalta se rend à Deauville. Chaque été, la sta-
tion balnéaire normande fait le plein. Les touris-
tes les plus fortunés et les stars de cinéma ont
leurs habitudes dans les palaces, les boutiques
prestigieuses ou au casino. Mais le luxe attise
aussi la convoitise des délinquants. Pour les
policiers, la consigne est claire. Vols, vandalisme
mais aussi consommation de drogues et incivili-
tés : ils ne doivent rien laisser passer. Les équi-
pes du magazine ont également suivi les forces de
l'ordre qui patrouillent sur les plages de la fron-
tière franco-belge.  

22h35
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Jennifer Lopez

Chris Brown fait
tout ce qui est en
son pouvoir pour

pouvoir reconquérir
Karrueche Tran.
Depuis trois mois,
Chris Brown tente

de recoller les
morceaux. 

poursuiv
ie pour 

outrage
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eur !

Alors qu'e
lle faisai

t le show
 au

Maroc le w
eek-end 

dernier, 
une

plainte a
 été dép

osée con
tre la
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e Jennifer L

opez pou
r

"outrage
 à la pud

eur" ! Il 
est

vrai qu’e
lle joue 

de son

physique 
et dévoil

e un peu
 trop

ses form
es.

porte close pour
Chris Brown

Laëtitia
Milot
un roman 
poignant...

Laëtitia Milot a
édité un 1er roman
On se retrouvera.
"J'ai reçu énor-

mément de
témoignages après
la parution de mon

livre"
avoue-t-elle.
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Horaires des prières pour Alger
et ses environs

DESTRUCTION DE LA BIBLIOTHÈQUE DE LA FACULTÉ D'ALGER

L'AUTRE CRIME OUBLIÉ
DE LA COLONISATION FRANÇAISE

TT rois bombes au phosphore sec-
ouent la Faculté d’Alger et détru-
isent dans un panache de feu et de

fumée noire la Bibliothèque universi-
taire, qui comptait jusqu'à 600.000
ouvrages, dont des manuscrits, des
incunables. L’attentat terroriste portait la
signature d'un ''mémoricide''.
Depuis, cet acte criminel, un ''mémori-
cide'' selon des Conservateurs, contre le
peuple algérien qui sortait vainqueur
d’une des plus grandes guerres de
Libération nationale, hante la commu-
nauté universitaire algérienne.
Pour autant, le fait est que la France
coloniale, et les tenants de ''l’Algérie
française'', avaient ouvertement applau-
di cet attentat terroriste, prolongement
de la politique de la ''terre brûlée'',
prônée par les nostalgiques de ''l’Algérie
française''.
Les grands titres de la presse française,
dont certains ayant soutenu la colonisa-
tion de l'Algérie, avaient même
minimisé sinon approuvé, non sans une
certaine désinvolture, cet attentat
terroriste contre la Bibliothèque univer-
sitaire de la Faculté d’Alger.
Celle-ci, à cette époque, regroupait trois
grands départements : Lettres et
Sciences humaines, Médecine et
Sciences, ainsi que des laboratoires, et,
son fleuron, la BU et des dépendances,
dont des
appartements.

L’attentat
Le 7 juin 1962, moins d'un moins avant
la proclamation de l'Indépendance
nationale, trois puissantes explosions
secouaient vers 12h40, le centre d'Alger,
plus exactement entre la place Audin, le
tunnel des facultés et la rue Hamani
(ex-rue Charras).  
''Trois bombes au phosphore venaient
d'exploser dans l'enceinte des Facultés
provoquant un incendie monstre, d'épais
nuages de fumée noire s'élevaient au-
dessus des bâtiments en flammes,
obscurcissant le ciel, barrant l'horizon'',
écrivait dans Les feux du désespoir Yves
Courrière. 
Celui-ci, proche des ultras, écrira dans
l’édition du lendemain de l’attentat dans
le journal de la droite, Le Figaro : ''Le 7
juin 1962, un panache de fumée couron-
na Alger. La Bibliothèque universitaire
venait de sauter. 600.000 livres
brûlaient... On n'allait quand même pas
leur laisser - notre - culture et notre
science''. 
Le Monde du 9 juin 1962 écrit :''Un
incendie criminel ravage l'université...
trois grenades au phosphore ont explosé
dans la bibliothèque ainsi que près de la
salle des professeurs, des amphis. de
chimie et des sciences et au Laboratoire
de pathologie, les auteurs de l'attentat
avaient utilisé en sus des engins incendi-
aires et des bidons d'essence''. 
De son côté, France-Soir rapporte : ''Les

bourgeois cossus de la rue Michelet
(actuelle Didouche-Mourad) contem-
plent l'énorme fumée des flammes qui
dévorent la bibliothèque universitaire ou
brûlent 600.000 volumes, deux amphi.,
les laboratoires de la Faculté des
Sciences''. 
Il ajoute :''Dans le bar d'en face, une
foule joyeuse d'étudiants commente
l'événement au milieu du bruit des anis''.
Paris le Jour revient sur les dégâts de
l’incendie de la BU :''500.000 volumes
ont été détruits, ainsi que le premier
étage de l'immeuble, la salle des pro-
fesseurs, les amphi. de Chimie et des
Sciences et le laboratoire de patholo-
gie''. 
Robert Buron, un des représentants du
gouvernement français aux négociations
des accords d'Evian, commente le triste
événement par ''ceux qui l'ont brûlé,
voulurent fermer l'accès de la culture
française aux élites algériennes, par la
même, sans doute, avouaient la consid-
érer à eux seuls réservés''. 
Bref, l’acte criminel étant consommé,
fallait-il encore que les pompiers en
rajoutent, selon des témoignages, qui
rapportent qu’ils (les pompiers)
''dirigeaient les lances vers les parties
non atteintes par le feu, noyant les
livres, car une grande partie des collec-
tions que le feu épargna, fut détruite par
l'eau, même si le prétexte avancé était
d'empêcher le feu de se propager''.

La France savait
En fait, il a été vite établi par les
autorités algériennes que l’incendie de
la Bibliothèque universitaire de la
Faculté d’Alger a été programmé et
planifié par l’OAS, avec la complicité
des autorités coloniales. 
Après un premier attentat terroriste dans
la nuit du 7 au 8 avril 1962 qui a suivi
les accords d’Evian et le cessez-le-feu
en Algérie, la faculté d’Alger a été fer-
mée. 

''Un autre attentat au mois de mai
(1962), détruisit les bureaux donnant
sur la cour d’honneur, et sur ce qu’ils
contenaient, en particulier les registres
d’inventaires'', rapporte dans son édi-
tion du 8 juin 1962 Paris le Jour. Et, la
veille du 7 juin 1962, le conservateur de
la BU, qui occupait un appartement au
sein même du bâtiment, était invité à
partir en urgence. Quant au personnel de
la bibliothèque de la Fac  d’Alger, il a
été rapatrié en mai 1962 sous la forme
d’un stage à Paris sur ''l’application aux
bibliothèques universitaires de la classi-
fication décimale universelle''. 
Dans la foulée, ''les archives de
l’université d’Alger ont été transférées
vers l’université d’Aix'', rapporte dans
son édition du 8 juin 1962 Le Figaro.
Le 7 juin 1962 vers midi, la
Bibliothèque universitaire d'Alger que
d’aucuns pensent être le plus beau fleu-
ron de la ''mission civilisatrice'' fut
''détruite par ceux là même qui se van-
taient d'avoir apporté la civilisation à
un pays inculte'', déplore dans une
longue étude l’actuel conservateur de la
BU,  Abdi Abd-Allah. 
Un peu plus tard, au mois de décembre
1962 a été créé et installé le Comité
international pour la reconstitution de la
Bibliothèque Universitaire d’Alger
(CIRBUA), qu’avaient présidé et co-
présidé respectivement Mahmoud
Bouayad et Noureddine Skander, alors
attaché de cabinet auprès du ministre de
l’Éducation nationale, l’écrivain Jean
Senac, ayant été le secrétaire général du
comité.
Enfin, un dernier regret, ou un reproche:
dans son Mémoire du Monde : mémoire
perdue, bibliothèques et archives détru-
ites au XXe siècle'', l'organisation des
Nations unies pour la culture, la science
et l'éducation (Unesco), n'a, à ce jour,
jamais classé l'incendie criminel de la
Bibliothèque de la Faculté d'Alger dans
son inventaire.

SAHARA
OCCIDENTAL 

L'Onu soutient
la position

de l'UA
Le président de l'Assemblée géné-
rale de l'Onu, Sam Kahamba
Kutesa, a affirmé samedi à Alger,
que les Nations unies soutiennent
la position de l'Union africaine
(UA) sur le Sahara occidental
basée sur le droit du peuple sah-
raoui à l'autodétermination.
"Nous avons abordé la question du
Sahara occidental et les Nations
unies soutiennent la position de
l'Union africaine" sur ces territoires
occupés par le Maroc depuis une
quarantaine d'années, a indiqué M.
Kutesa à l'issue de ses entretiens
avec le ministre d'Etat, ministre
des Affaires étrangères et de la
c o o p é r a t i o n i n t e r n a t i o n a l e ,
Ramtane Lamamra.
Il a affirmé, en outre, avoir eu "plus
de connaissances sur la question
du Sahara occidental" qu'avant sa
visite en Algérie. L'Union africaine
qui a toujours soutenu le droit à
l'autodétermination du peuple sah-
raoui, depuis l'éclatement du
conflit au Sahara occidental, admis
en 1982 au sein de l'organisation
panafricaine, ne cesse de réaffir-
mer sa position constante relative
à l'indépendance de ce territoire
non autonome, dernière colonie en
Afrique. 

8e FESTIVAL
INTERNATIONAL DU

FILM ARABE D’ORAN
Ooredoo 

sponsor majeur
Poursuivant sa stratégie de soutien
et d’encouragement aux évène-
ments culturels nationaux et inter-
nationaux organisés en Algérie,
Ooredoo est le sponsor majeur du
Festival international du Film arabe
d’Oran (FIFAO) dont la 8e

édition se tient du 3 au 12 Juin
2015 à Oran.
Cette importante manifestation
culturelle est organisée sous
l’égide du ministère de la Culture et
regroupe de grandes figures du
cinéma algérien et arabe. 
En accompagnant cet évènement,
l’un des plus en vue dans l’agenda
culturel arabe, Ooredoo entend
participer à la réussite de ce festi-
val qui contribue au rayonnement
de la production cinématographi-
que algérienne, tout en offrant au
public algérien l’opportunité de
découvrir les dernières œuvres
cinématographiques nationales et
arabes du 7e art à travers les
différents espaces de projection de
la ville d’Oran. 
Parallèlement, Ooredoo a mis en
place un stand pour la vente de ses
produits et services lors du 1er

Salon arabe du cinéma et de la
télévision qui se tient en marge du
FIFAO, du 5 au 11 juin 2015, au
Centre des conventions d’Oran.  
Par cette nouvelle opération de
sponsoring, Ooredoo réaffirme sa
dimension d’entreprise citoyenne
activement impliquée dans le
paysage culturel national. 


